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Saint-Boniface, Manitoba, 7? Décembre 1898. 
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Achats 


DU BON MARCHE 
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| Depuis que cette maison a changé de propriétaire, on est étonné 


des avantages qui y sont offerts. 
las prix : 
etc., etc,, des 


Meilleures 


étant très légères, 
MEILLEUR 


Que Partont Ailleurs. 


Pour s'assurer de ce que j'avance, qu'on vienne me voir au maga- 


sin et je garantis entière salisfaction. 


DE QUEBEC ET:DE MONTREAL, 
ET MES DÉPENSES GÉNÉRALES 


| UN SEUL PRIX. 
| J. B. L'EVEQUE, »% 


Avenue Provencher, St-Boniface. | 


Voici la raison de ce changement dans | 
J'ai acheté mes marchandises sèches, hirdes-fiites, coitfures, | 


Maisons 


je puis vendre à 
MARCHE 


Deux Drapeaux, 


ENSEIGNE | 
| 


À DE BONS CAPOTS EN FOURRURE POUR 


812.50, 813.50, $15.00, 


825.00, 830.00, 


17.50, $20.00, 822.50, 
835.00, 837.50, 


840.00, $45.00 et $50.00. 


Ils sont bien cousus et faits avec 
une peau entiere. 


NOUS N’AVONS PAS DE (6 
sn ce An NN 26 MAR DONNE RAS 


Scrub Coats ” 


D. W. FLEURY, 


No. 564, Rue Principale, : - 


Winnipeg 


Vis-à-vis l'Hôtel Brunswick 


31-8-98 4m 


DE NOUVEAU 


VERS L'EST $40 


Via Northern Pacific 


Les billets d'excursion d'hiver dans l'Est 
du Canada sont en vente chaque jour de- 
puis le 5 décembre jusqu'au 31 decembre, 


avec 10 jours de trinsit pour aller et 1b 
jours de transit en revenant. Ces billets 
sont 


Bons pour Trois Mois 


Avec Privilège d' Extension. 


Les passagers voyageant sur le Ncrthern 


Pacific arriveront à St. Paul à 7.15, 8. m,, 
le lendemain matin, faisont connexion avec 
d'excellents chars et se rendant à Chicago 
an le journée pour repartir de Chicago 
e même soir et gagner tous les points de 
l'Est du Canada en Deux Jonrs, 

Où, s'ils le desirent, les voyageurs peu- 
vent s'arrêter une journée à St. Paul et 
partir le même soir par les trains ‘‘limités 
élarriver À Chicago à 9.30, a. m.. le lenle- 
Main malin, pour repartir dans l'après-mi- 
di où la soirée et arriver à destination le 
lendemain : 

Pou- pus da renseignements, adressez- 


vous aux agents du Northern Pacific Rail- 
Way Ou ecrivez à 
H. SWINFORD, 
Agent General, Winnipeg. 


CHAS. 8. FEE, 
G. P. &T. A. St Paul. 


DUNDEE BLOCK  —  WINNIPEG 


LIBRAIRIE 


ST-BONIFACE 


RUE DUMOULIN. 


B. KÉROACK 


Invite le public à se rendre compte de la 
grinde réduction faite sur les articles de 
fantaisie et de piété, ellets classiques, 
cadres, images, tapisseries, encres fra n- 
çaises, papeterie, livres de toutes sortes, 


etc., etc. 
Les ordres par la malle recevront une 


attention spéciale. 1-7-98 


CREME À LA GLACE 


La Crême à la Glace la 
meilleure et la plus déli- 
cieuse qui est faite dans 
la ville, est certaine- 
ment chez . . . 


-O-Y-D 
B . 
Aussi de la Crême aux 
Fraises et aux Bananes, 
ainsi que toutes sortes 


de fruits. Venez nous 
voir et amenez Vos amis. 


Au même endroit : 


W. J. 
370 et 579, Rue Main, 


Dentiste, 


BOY D. 


Æ MANITOBA 


JOSEPH BERNIER, Avocat, Directeur. 


N DEMANDE pour le Canada un dé- 
positaire ou un agent général.—Mo- 
nopole de la vente ‘ Polynice Oil” spécia- 
lité médicale admise dans les hôpitaux des 
Etats-Unis et très avantageusement connue 
au Canada. (Voir aux annonces.) Cau- 
tion une garantie exigée cinq cent dollars. 
Position d'avenir, fortune assurée. 
Dr Alexandre, Spécialiste de Paris, 
1218 G Su. N. W. Washington, (D. C.) 


A. J. H. DUBUC. 
AVOCRT SOLLICITEUR—NOTATEE, 


ETC... ETC, 
435,—RUE PRINCIPALE,--435. 


Winnipeg. 
Porte voisine de la Banque Hochelaga. 


Teléphone, 334. 


Theo. Bertrand, 


AVOCAT ET NOTAIRE, 
HOTEL + DE + VILLE, 
SAINT-BONIFACE, + - MAN. 


ALF. J. ANDREWS. 1. PiTBLaDo. 


JosepH BERNIER. 


Andrews, Pitblado & Bernier, 


AVOCATS. 
Bloc de la Banque d'Ottawa, 
No. 263, rue Principale, Winnipeg.; 
Tel. No. 427. B. de P. No. 1289. 


Dr J. H. 0. LAMBERT, 


Cradue du College Victoria, 
de Montreal, et de l’'Univer- 
site de Manitoba. 

Suit l'Hôpital de Saint- Boniface. 


Heures de bureau: 8à9h. a. m., 12 à 2h.p. m., 
et6à 8h, p. m. 


Rue Dumoulin, 


Résidence : Saint-Boniface 


J. A. SENECAL 


Entrepreneur-Architecte. 


A construit les hôpitaux de St-Boniface 
et d'Edmonton, l’église de Ste-Anne, le 
couvent de St-Jean-Baptiste, une partie du 
couvent des SS. 4e Jésus-Marie, à Winni- 
peg,et construit actuellement le couvent 
de St-Boniface. 


J. A; Senecal, 
St-Boniface, - Manitoba. 
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PAUL SALA 


Vins et Liqueurs . .. 
513, RUE MAIN, 


Winnipeg. 
Telephone 241. 


IMPORTATION DIRECTE 


DES 


Meilleurs Vins et Whiskies. 
000000000000 


« C'est vers l’an 1730,” ditle Dr Ashe, 
“ que fut fabriquée pour la première fois la 
bière Porter, à Londres.” Cé nom fut 
donné au nouveau breuvage du nom des 
Stalwart Porter, les principaux consom- 
mateurs d'alors qui se ressentirent beau- 
coup des propriétés fortitiantes de cette 
bière, 


Les noms de Porter ou Biere orte 
sont synonymes. Nous desirons atti- 
rer votre attention sur celte bière faite 
de drèche pure (résidu de l'orge) et 
de houblon et très réconfortante pour 
les malades, à cause de sa savepr parti- 
culière. 

Par ses qualités toniques, elle est 
agréable au pa'ais blasé. 

Cette bière donne l'appétit et régu- 

larise le système. 

Bouteilles de tout*s dimensions à 

partir d'une demi-pinte. 


EDWARD L. DREWRY 


Manufacturier et Importateur. 
22-6.98 WINNIPEG. 
POUR 


Se Preserver du Froid 


LA TEMPERATURE VARIABLE 


Dérange le système humain et le rend pus 
susceptible de contracter les maladies 
existantes. Après une période 
malsaine, les premiers froids 
qui se font sentir vous 
transperceut,à moins 
que le système ne 
soit fortifié 


PAR UN BON TONIQUE 


Essayez le Vin d'Ontario de 
T.C. BRICHT & Co. 


81.25 LE CALLON. 


RICHARD & CIE. 


Marchands de Vins, 
365 RUB MAIN. “VINNIPEG 


Renseignements profitables aux ména- 


gères économes : | 
Marinades Américaines, flacon } gallon, 


Sc° 
Marmelade aux Oranges C. 4 B., 
Oc. 
Brosses à plancher, 3 pour 

c- 

laits, 

15c. 

Cocoa par lb. 
26c. 
Chocolat par Ib., 


Une magaifique table ‘de centre avec une 


boite de poudre à pâte, 
75c. 


LE KR. P. LACOMBE O, M. I. 


A Quebec 


Le R. P. Lacombe, O. M. I., le 
dévoué missionnaire du Nord- 
Ouest canadien, a prêché le 27 
nov., à l'église de St-Sauveur: 
sur l’œuvre des missions catho- 
liques de cette vaste région. 
Nous donnons ci-après un bien 
pâle résumé de cet important 
discours : 


À l'exemple de Jésus-Christ 
qui s’est constitué le premier 
apôtre et le premier mission- 
naire de l'Eglise universelle, 
nous, missionnaires Oblats de 
Marie Immaculée, armés seule- 
ment de la croix, nous avons di- 
rigé nos pas, il y a plus de soi- 
xante ans, dans cette région sau- 
vage qui s'étend jusqu'à la mer 
glaciale, et nous avons travaillé 
à l’évangélisation des délaissés et 
des pauvres. Aujourd'hui, je 
puis dire que tous les pauvres de 
cette contrée ont été évangéli- 
sés. 

. En nous voyant arriver au mi- 

lieu d'elles, les populations dis- 
séminées ci et là nous deman- 
daient : ‘Que venez-vous faire 
ici?” Et nous de répondre: 
“ Voyez nos armes, voyez notre 
croix ; nous venons évangéliser 
les pauvres.” Et les pauvres 
écoutaient la parole évangéli- 
que, la parole du missionnaire, 
et courbaient la tête sous le joug 
de la croix. 

Vous savez tous que ce sont 
les missionnaires français qui 
ont, les premiers, parcouru les 
vastes territoires du Nord-Ouest. 

Nous les avons suivis de près, 
et nous avons continué leur œu- 
vre. 


Je m'arrête au diocèse de St- 
Albert. J'arrive d’abord à la 
mission de Ste-Anne. La grande 
thaumaturge, si populaire à Qué- 
bec, et avec raison est la pre- 
mière patronne du Nord-Ouest. 
Les commencements de cette 
mission furent bien humbles : 
une paurre maison construite 
sur le bord du lac du Diable, si- 
tué à 50 milles au nord d’Ed- 
monton ; et son établissement 
et dû au zèle et au dévouement 
de deux prêtres du diocèse de 
Québec. Ce sont les RR. MM 
Blanchet et Provencher, qui, il y 
a plus de soixante ans, quittaient 
leurs parents et leurs amis pour 
aller de l’autre côté des Monta- 
gnes Rocheuses. On comprend 
quel rude voyage ils entrepre- 
naient alors. Le Nord-Ouest était 
pour ainsi dire désert; on n’y 
voyait que les employés de la 
compagnie de la Baie d'Hudson 
et quelques tribus sauvages ré- 
pandues ça et là. Dans leur course 
évangélique, ces courageux mis- 
sionnaires rencontrèrent plu- 
sieurs canadieus qui s'étaient 
mariés avec des sauvagesses et 

ui avaient eu de nombreuses 
amilles. Ils baptisèrent tous les 
enfants et marièrent un grand 
nombre d'habitants de cette con- 
trée lointaine. 

Bientôt après, un prêtre doué 
de toutes les qualités, le Rev. M. 
Thibault quittait Lévis pour aller 
travailler à l'évangelisation des 
sauvages du Nord-Ouest. Arrivé 
à St-Boniface, on lui conseilla de 
se rendre à 50 milles au nord 
d'Edmonton. C’est ce qu'il fit, 
et il fonda la première mission 
de cette région en lui donnant 
le nom de Ste-Anne, M.Thibault 
partit le 26 juillet, de St-Boni- 
face, qui se trouve à 1200 milles 
de cette mission ; en partant il 
avait demandé à Mgr Proven- 
cher, et il l’avait obtenue, la per- 
mission de baptiser sa première 
mission, du nom de Ste-Anne. 
En prenant possession du rivage 
du Lac du Diable au nom 
des Canadiens, il baptisa ce lac 
du nom de Ste-Anne, nom qu'il 
a toujours possédé depuis. C'est 
là le berceau du diocèse de St- 
Albert, car c’est de cette mission 
que toutes les autres ont été for- 
mées. 


M. Thibault et moi, nous avons 
été reçues à bras ouverts par les 
habitants de cette région, les 
Métis. Ce sont nos premiers en- 
fants dans la foi, nos guides 
dans nos courses évangéliques, 
guides sûrs et fidèles, nos inter- 
pètres par leur langage et leur 
bon exemple, et nos amis par- 
tout et toujahrs. Malgré les ra- 


et la civilisation. Outre les mis- 
sionnaires, combien de voyageurs 


ne leur doivent pas de la recon- 
naissance pour les avoir guidés à 
travers ces vastes déserts et leur 
avoir sauvé la vie en maintes 
circonstances ? Les Métis, mal- 
gré leurs défauts, sont restés lo- 
yaux et honnêtes. On compte 
2,000 familles de Métis; ce qui 
forme une population d'environ 
10,000 âmes. Ils viennent de 
deux principales tribus; les 
Cris et les Algonquins. 

Je vais vous donner une idée 
du caractère loyal du Métis en 
vous racontant un épisode dont 
j'ai été le principal héros ou la 
victime. Je partis un jour de la 
mission de Ste-Anne pour aller 
au pied des Montagnes, soit une 
distance de 200 milles. Je n'é- 
tais accompagné que d’un seul 
guide. Pendant le voyage, je 
tombe malade sur le bord d’une 
rivière, où nous campons le soir. 
Voyant que mon guide était 
triste, je lui demandai la cause 
de ses préoccupations. Il me ré- 
pondit : ‘* Vous êtes bien mala- 
de, et vous pouvez mourir ici. 
Je suis seul avec vous, et à mon 
retour, on pourrait peut-être 
avoir des soupçons sur moi. Si 
vous aviez la bonté de me don- 
ner un petit écrit...” Avec 
plaisir, lui répliquai-je, et ayant 
arraché une feuille de mon bré- 
viaire, je lui donnai le certificat 
qu’il me sollicitait. Mais le len- 
demain, la fièvre qui me dévo- 
rait, était disparue et j'ai pu ter- 
miner heureusement mon voya- 
ge 


En arrivant au pied des Monta- 
gnes Rocheuses j'ai trouvé là 
une bourgade de quarante fa- 
milles d’Iroquois qui étaient par- 
tis de Caughnawaga, il avait 
près de cinquante ans. Ces Iro- 
quois étaient catholiques. Après 
avoir baptisé les enfants et fait 
plusieurs mariages, je repris le 
chemin de ma maison. 

Les Métis vivaient autrefois de 
chasse et de pêche. La chasse 
au buffulo était une de leurs 
principales occupations. Trois à 
quatre cents personnes prenaient 
part à cette grande chasse. Mais 
me direz-vous, comment conte- 
nir dans l’ordre et le devoir un 
aussi grand nombre de gens ? 
car, après tout, il n’y avait chez 
eux ni législateur, ni magistrat, 
ni homme de police. Non il n’y 
avait pas de tribunal ou de cour 
de justice dans le Nord-Ouest, 
mais il y avait le missionnaire, 
et le missionnaire était législa- 
teur et roi. Moi-même j'ai été 
roi, et c’est une royauté qui me 
rappellera toujours les plus doux 
souvenirs. Toutes les difficul- 
tés, toutes les querelles étaient 
apaisées par le missionnaire : La 
parole du missionnaire faisait 
alors loi. 

C’est ce petit peuple que nous 
voulons sauver aujourd’hui du 
naufrage. 

Du moment que le gouverne- 
ment eut commencé à faire des 
traités avec les sauvages et que 
l’on eût ouvert des voies ferrées, 
la condition des Métis n’a plus 
été la même, et leur avenir s’est 
assombri. Les sauvages ont ac- 
cepté les conditions qu’on leur 
imposait, mais les Métis n'ont 
pas voulu se soumettre. Nous 
leur avons conseillé la soumis- 
sion, mais ils nous répondaient 
qu'ils n'étaient pas des sauvages. 
Autrefois ils étaient heureux et 
aujourd'hui ils sont bien mal- 
heureux. Ils s'éloignent de nous; 
maintenant il y a plus de 200 fa- 
milles sur le territoire des Etats- 
Unis. Mon désir est de les rap- 
procher de nos centres et de les 
ramener au pays. Je me suis 
adressé au gouvernement, et j'ai 
obtenu gratuitement un grand 
territoire, où je veux établir tous 
les Métis. Avec les aumônes que 
nous avons pu recueillir par ci 
par là et avec le secours que kr 
reçu du gouvernement, j'ai fait 
bâtir une petite chapelle, une 
école et trente-deux maisons. Voi- 
là ce que j'ai pu réaliser jusqu'à 
ce jour; mais je ne puis plus 
avancer dans cette voie si conso- 
lante, et si l’on ne nous vient pas 
en aide, les familles que j'ai réu- 
nies et celles que je veux réunir 
en un seul groupe, ne pourront 
subsister. 

C’est pourquoi je fais aujour- 
d’hui appel à votre charité pour 
mener cette belle œuvre à bonne 
fin. 


chevreuil, la semaine derniére L'anima 
sauvage pesait 23) livres et portait un bois 
magnifique. 


Jours de décembre prochain. 
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LE MANITOBA 


EST PUBLIÉ 
TOUS LES MERCREDIS 
A SAINT-BONIFACE, MAN. 


a 


Toutes communications concernant le 


journal ou l'imprimerie, le paiement des 
Panne em > pour impressions, devron, 


’ 
BÉRUBÉ & CIE, 
Saur-Bontracs, Manrrons 
Canana. 


Un cadre de prix est fort joli, mais c'est l'image qui donne au tableau sa 
valeur artistique. Vous avez admiré notre étalage et le décor de l'établie- 
sement mais c'est notre ASSORTIMENT qui uous place à la tête du eom- 


merce de bijouterie à Winnipeg. 


Nous sommes heureux de constater 


que vôus aimez notre beau magasin, mais personnellement nous sommes 
plus heureux de la perfection de notre assortiment et des bas prix que 


“ ncus pouvons vous citer. 


importateurs 
| de Bijoux, 


432, RUE MAIN. 


DE 


DANS LA PROVINCE DE QUEBEC! 


Sawyerville 
M. Chute a expédié d'ici, la semaine der- 


nière, un wagon de moutons, d'agneaux, de 
veaux et de volailles, à Portland, Me. 


Stukely 
M. Stanlay Purdy a tué un très beau 


Il était âgé d'environ 7 ans. 


Deux-Montagnes 
Le second procès de Cordélia Viau aura 
lieu, à Ste-Scholastique, dans les premiers 


A Trois-Kivieres 

Un québecois du nom de Lacasse a été 
arrêté pour vol à Trois-Rivières. Ayant 
fait la rencontre d’un jeune homme du 
nom de Dolphis Luneau, de Sts-Anne «du 
Sault en route pour Grand'Mère, il “le 
pria de lui échanger un billet de $5,00, ce 
qui fut fait. 

Lors que Luneau présenta quelque 
temps après le biilet pour paiement on s'a- 
perçut que c'était un biliet des Etats-Con- 
fédérés c’est-à-dire bien simplement pour 
être gardé dans une collection et ne valant 
presque rien. L'affaire ayant été confiée à 
la police, Lacasse fut arrèté vers 9h du soir 
alors qu'il se disposait à prendre le train 
pour Québec. Il subira son procès à Trois- 
Rivières. 


Quebec 


On aura probablement le plaisir d'assis- 
ter avant longtemps à la résurrection de 
l'ancienne fanfare de la garnison, On at- 
tend d’Augleterre un excellent chef d'or- 
chestre. Il sera accompagné de ses trois 
fils qui sont d'excellents musiciens. 

La uouvelle fanfare de la garnison ne 
comptera pas moins de 35 exécutants. On 
assure même qu'elle sera en état de se faire 
entendre au manége, aŸenue Grande Allée, 
le 27 décembre prochain. 


—Les pompiers ont été appelés rue de 
Varennes, St-Roch, pour maitriser un in- 
cendie qui venait d'éclater dans la maison 
de M. Faucher. On aperçut de la fumée 
qui sortait du second étage, occupé par le 
garçon du propriétaire, et lorsque les pom- 
piers arrivèrent sur les lieux, ils constatè- 
rent que la salle de réception'et la cuisine 
étaient déjà envahies par les flammes. Ils 
réussirent, cn peu de temps, à se renire 
maîtres de l’incend;e. Les pertes de M. 
Faucher serontd’environ $200. On ne cor- 
nait pas l’origine du feu. 


Montreal 


M. de Labriolle, professeur de littérature 
à l'Université Laval, et élève favori de Fer- 
dinand Brunetière, donne en ce temps-cl 
tes cours publics de littérature à Mont- 
réal. Chateaubriand, Louis Veuillot, Victor 
Hugo, Lamartine, Musset, et les princi- 
paux maitres de la langue française depuis 
un siècie sont l'objet de conférences ins- 
tructives et savantes de la part de M. de 
Labriolle. Tout ce que Montréal compte 
de cultivé assiste à ces cours. 

_—M. W.C McDonald vient de faire don 
à l’Université McGill des 4,000 volumes 
provenant de la bibliothèque de feu le pro- 
fesseur Otto Ribbick, de Leipsie. 

—On parle de commuer la sentence de 


City Market, ee 


Mann, le condamné à mort, Avec cette 
manie de condamner à mort pour avoir Île 


— Furner 


EST MAINTENANT 


(JB. LAUZON. 


ETAUX 6 ET 7, 
Winnipeg. 


Nous venons de recevoir de l'Ouest 1200 


moutons, 460 bœufs, aussi: 20,000 livres 
de dindes venant d'Ontario, 


Une visite à nos magailiques étaux "vous 


convaincra que quand un marchand est 
capable d'acheter én grande qnantité, ce 
sont les acheteurs qui en prolitent, 


Nos Pnx sont 


Ridiculement Bas. 


LA NORL 


LA MOBIL 


—CHEZ— 


Robinson & Cie. 


Nous vous invitons tous à venir 
visiter le magnifique étalage que 
nous venons d:- faire avec mar- 
chandises de fantaisie pour les 
fêtes de Noël et du jour l'an. Ame- 
nez avec vous vos enfants afin de 
réjouir le cœur de cette jeunesse 
qui conserve toujours un si bon 
belles 
Noël, loute espérant que Santà 


souvenir des parures 


Claus ne les oublira pas, Nous 
avons cetls Année un plus gra 
assortiment que jamais 4ans des 
prix très variés® et à la portée de 
Notre gérant 
du département français, M Four- 


toutes les bourses, 


nier.se fera un plaisir de vous faire 


visiter l'établissement, 


ROBINSON & CIE 


400-401, 


Rue Principale, - Winnipeg. 


Dame, et après avoir assommé le gardien 
de nuit ont ouvert le coffre-fort et enlevé 
$120. 


Un jeune orphelin du nom de W. Pope, 
adopté par M. C. O'Brien, de Bary, à été 
arrêté pour avoir tiré une arme à feu sur 
ua nommé Bert Harrison. La jeune pri- 
sonnier esi un de ces enfants qu'on envoie 
d'Angleterre pour les placer dans des mai- 
sons de refuge, jusqu'à ce qu'ils trouvent 
de l'emploi. Il a comparu devant les ma- 
gistrats James Hunt et Charles Warren et 
a été comdamné à subir sou procès à Shor 
brooke. 


BLOC CHRISTIE vages causés par l'immigration 
de races étrangères, ils sont res- 
tés les mêmes. Le Métis est le 


trait d'union entre la sauv agerie 


Trois Sœurs de Miséricorde sont arrivées 
jeudi de Montréal et viennent prendre la 
direction de l’hospice de la Maternité, RR. 
88. Ste-Lucie, Marie du Carmel et Marie 
du Bon Pastéur. 


SPE2IALITE-Youx, Orellles, 536}, RUE MAIN, 
Noz ot Gorge. 


plaisir de suspendre ensuite la sentence, { 
la criminalité n’est pas près de diminuer. 


———————— 3 


254, RUE MAIN 
Winnipeg. 


H. L. CHABOT, 


Téléphone 507. 


Coin des rues Main et Jumes. 


El 
WAGHORN'S GUIDE ar SG ERES 5 


pénétré dans un magasin de la rue Notre- mition des poumons, 


Nous regretions d'apprendre que ! 
—Quatre voleurs armés et masqués ont|p Dorais, O, M. L. est ses de Tate 
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loutes communica ons concernant Ja 


rédaction du journai devront ètre adressées 


JOSEPH BERNIER, 
DiRE C 


LEUR 
_— 

Toute communication  con- 
cernant des travaux d'impri- 
merie, ou les annonces dans Île 
journal, devra dorénavant être 
+ adressée à MM. BÉRUBÉ & 
CIE, à qui devront aussi se 
faire les remises pour souscrip- 


se tions au journal. 


du. ag? Le | . t b 
‘À Ze Aluitoba. 
‘ à ET | 
a Mercredi, 7 Docsmbre 1898 
“ 
M: she — 
| MON ROI 
(Suite) 
Il 
Louis XVI meurt sur l'écha- 
laud. Les Bourbons perdent 


tous les trones qu'ils occupaient 
en Europe. Quelque temps, ja 
vieille monarchie est restaurée 
en France, mais c'est pour som- 
brer bientot dans des divisions 
et des trahisons intestines et 
dans uue nouvelle ruine. Les 
autres Bourbons remontent sur 
les trônes qu'ils occupaient en 
Europe, mais que d'humiliations 
et de désastres ! 

Et cependant malgré les coups 
dont la Providence frappe cette 
grande famille, sur l'échafaud, 
dans l'exil, au milieu de ses re- 
vers et de ses abaissements, elle 
garde son ancienne place dans 
le cœur des meilleurs français. 
La plèbe subit tous les régimes 
et s'y accommode plus’ou moins 
vite. Les avocats sans causes, 
les médecins sans malades, les 
déclassés de toutes espèces, les 
petits ambitieux pour lesquels la 
politique est un métier dont ils 
vivent et s'enrichissent, les gens 
sans aveu, les francs-maçons et 
les Juifs ont proclamé trois fois 
la République! Mais la vieille 
France catholique demeure atta- 
chée à ses rois. Elle les aime 
du fond de ses entrailles, avec la 
reconnaissance que lui inspire le 
souvenir du dévouement sécu- 
laire de ses princes, avec la ten- 
dresse et la force que donne à 
l'amitié la communauté des re- 
vers et des gloires. Elle les ai- 


de 


constance et la preuve 


gnifique titre de gloire. 


Christ et de son Eglise. 
seulement avant la révolution 


tachée à ses rois de inamière à 
détacher de l'Eglise romaine. 
Les évèques et les fidèles de j'au- 
cienne France, avaient accepté, 


leurs devanciers, se Jaissèrent 
et relever son antorité, à dimi- 
nuer les droits et les pouvoirs 
du Pape. L'évèque du diocese où 
nous! sommes né, répétait à tout 
venant et à tout propos : ‘‘ jecrois à 
la légitimité comme je crois à la 
Trinité.” 

Là est un travers profond. Le 
chrétien est avant tont l'homme 
de l'Eglise parce qu'il est d'’a- 
bord serviteur de Dieu 
doute il est d'une famille, il 
d'une nation, ilest de l'humanité, 
mais il est avant tout chrétien ; 
il est chrétien plus que royaliste, 
chrétien plus que français, chré- 
tien plus même qu'homme. Dans 
les époques où la foi était vigou- 
reuse, le sentiment chrétien ré- 
glait et viviliait toutes les au- 
tres aflections. Ainsi au temps 
de Charlemagne, il n'aurait été au 
pouvoir d'aucun homme, pas 
même du grand conquérant, 
d’entrainer les évêques et les 11- 
dèles dans la lutte contre l'E- 
glisé en abusant du sentiment 
national. C’est le signe d'une 
grande décadence de l'esprit chré- 
tien que dans ces derniers siècles 
l'exagération du sentiment na- 
tional et la complaisance pour 


Sans 


est 


! nation, aient pu entrainer un |sans fruit ; 


me ; cet amour est l'effet de sa 
sa 
loyauté ; il est pour elle un ma- 


Mais trop longtemps elle les a 
aimés avec un manque de dis- 
crétion ; nous voulons dire que 
cet amour n'a pas été assez réglé 
par l'amour supérieur de Jésus- 
Non 


mais depuis et jusqu'à ces der- 
nières années, la France s'est at- 
se 


al par complaisance pour le roi, les 
doctrines et les pratiques galli- 
canes ; les évêques de la restau- 
ration marchant sur les traces de 


aller trop souvent, pour plaire 


les rois qui commaudaient à la! 


LE MANITOBA. 


raient-ils causé du scandale. | bras, on ne cesse, du côté que ré- 
Mais à la suite de ce graduel| présente la Patrie, de tirer sur 
abandon des préjugés gallicans| nous. Est-ce que par hasard 
dont nous parlions il y a un ins- cela ferait partie des conventions 
tant, après les définitions du con- | sur lesquelles repose cette trève ? 
cile du Vatican, les conseils de |Ces messieurs doivent savoir 
Léon XIII furent reçus avec res-|qu'ils habitent une maison de 
pect de tous les enfants de l'E- | verre, et que si la pensée nous 
glise. Tous les catholiques fai- | venait d'y jeter des pierres, nous 
sant abstraction de leurs préféren- | aurions beau jeu. 
ces politiques, s'unirent dans La Patrie, d'un coup de plume, 
une forte coalition contre les sec- | décrète que M le sénateur Ber- 
tes et se mirent à lutter ensem- | nier a contribué pour une large 
ble contre les hommes de la ré- | part à la déchéance de notre race 
volution et leurs lois iniques, | au Manitoba. 
pour la défense des droits de] D'abord, nous ne sommes pas 
Dieu et de son Eglise. si déchus que cela. Un élément 
Faut-il en conclure que tous | qui a pu résister pendant dix ans 
Elle a reconnue que les triom- | les catholiques de France soient à la persécution montée contre 
phes de l'impiété ont été l'effet | devenus républicains, ou bien | lui par d’autres éléments, devant 
de son élchecément du Saint- | que le Pape condamme l’attache- | lesquels la Patrie est sans cesse 
Siège. Durant soixante-dix, ans | ment des français à la famille del en contemplation admirative, 
de Maistre, Lamennais, Don Grué- | leurs anciens rois ? Léon XIII |du signe n’est pas marqué de la 
ranger et mille autres vaillants | recommande aux catholiques une | déchéance. 
écrivains n'ont cessé, avec une | seule chose, de ne point mettre l’a-| Quant à la responsabilité des 
hate intelligence et un coura-|mour d’une famille royale au-|événements dont nous sommes 
ge ihdomptable, de -combattre | dessus de l’amour de l'Eglise, de |les victimes, c’est un compte qui 
l'aktien esprit de défiance à l’é- | ne point sacrifier ou compromet- sera réglé plus tard et par d’au- 
gard de l'Eglise romaine et d’af-|tre les intérêts de la religion |tres. La Patrie ne songe peut- 
firmer la souveraine plénitude | pour satisfaire une sympathie | être pas assez à ce verdict de l'a- 
de la juridiction pontificale. Le | dynastique. venir. M. Bernier n’a pas à le 
nombre et l’ardeur des défenseurs redouter. Il n’a pas à craindre 
du St-Siège ont augmenté d’an- la comparaison avec ceux qui 
née en année. L'erreur galli- nous ont dépouillés ni avec ceux 
cane s'est graduellement affai-| LA QUESTION DES ECOLES qui ont signé le seul traité de dé- 
blie sous le coup de défaites ré- chéance qui soit intervenu de 
pétées, malgré l'appui que les] Pendant que les catholiques | puis le commencement de la 
gouvernements sortis de la Révo- | du Manitoba souffrent des injus- lutte. Nous voulons parler du 
lution, ont voulu lui donner, |tices commises à leur égard, on | fameux réglement de 1896. 
souvent même à cause de cet ap-|discute dans la presse et dans] Nous terminons ces quelques 
pui. Peu à peu les nuages | les assemblées publiques sur la | remarques par une rectification. 
amoncelés autour de la papauté | situation qui leur est faite. Les| La Patrie présente mal l’inci- 
par des siècles de préjugés se sont | uns prétendent que la question dent qui lui x servi de prétexte, 
dissipés dans la plupart des es- | scolaire n’est pas réglée ; d’autres M. J. P. Bernier n'était pas à l’as- 
prits et tous les catholiques en {affirment qu'elle l'est depuis semblée de Miami. C'est à son 
France, comme dans le reste du | longtemps. Il en est même quifinsu et sans son assentiment 
monde, ont reconnu l'évêque delse croient autorisés à dire que} qu'on la nommé vice-président 
Rome pour ce qu'il est en réa-|nous avons plus de privilèges | Pour son township. Il ne se 
lité, le vrai vicaire de Jésus- | aujourd'hui que nous n’en avions mêle point de politique. Et si 
Christ, le fondement de l'Eglise | avant 1890. tant est qu'il ait à s'expliquer 
universelle, le centre de la com-| La situation est donc bien em- | sur les paroles de M. Toombs ou 
munion ecclésiastique, le chef et | brouillée pour que l'on puisse | de M. Hastings, il ne les approuve 
le pasteur de toutes les églises, | tenir à ce sujet des propos si di-|pas plus que nous ne les approu- 
l'infaillible Docteur de tous les | vers ! vons nous-mêmes. 
pasteurs, de quelque rang qu'ils] La vérité est celle-ci: la ques- 
soient de tous les fidèles,soient-ils | tion scolaire n’est pas réglée. 
rois ou empereurs. Le concile] Légalement nous n'avons re- 
du Vatican a donné le dernier | couvré aucun des privilèges que 
coup à l'erreur gallicane et con- | nous avions avant 1890. 
sacré à jamais ce retour des fils à Par tolérance du gouverne- 
leur père en définissant ‘“ que ie [ment local, ou de ses officiers. 
Pontife Romain n'a pas seule-|l'application de la loi 1890 est 
ment un office d'inspection ou | moins draconnienne qu'elle ne 
de direction, mais la pleine et | l'était il y a quelques mois. Mais 
et suprême puissance de juridic-| même sous ce régime de bon 
tion sur l'Eglise universelle, soit | plaisir, instable et sans garantie, 
dans ce qui concerne la foi et les |nous ne jouissons qu'imparfai- 
mœurs, soit dans ce qui regarde | tement et partiellement des pri- 
la disciple et le gouvernement | vilèges que nous reconnaît la 
de l'Eglise répandue dans le | constitution. 
monde entier; qu'il n’a pas seu- La loi de 1890, amendée 
lement la principale part, mais | dans le sens du fameux règle- 
toute la plénitude de cette suprè- | ment de 1395 —règlement; recon- 
me puissance ; que cette puis- | nu défectueux et insuffisant —de- 
sance est ordinaire et immédiate | meure toujours la loi scolaire de 
à l'égard de chacune des églises | la province. 
et de toutes ensemble comme! Pour rester fidèles à l'attitude 
de chacun des pasteurs et | reservée que nous nous sommes 
de tous ensemble; qu'il peut imposés, nous nous bornons à 
librement communiquer avec les [ces constatations. Elles sont 
pasteurs et les églises du monde | pour le moment une suffisante 
entier, sans qu'aucun prince | protestation contre toutes les 
n'ait ledroit degènerses communi- | assertions erronées, d'où qu’elles 
cations ou de soumettre au placet | puissent surgir. 
les actes pontificaux ; que les dé- Il est à peine besoin d'ajouter 
finitions du Pontife romain sont | que, plaçant la question scolaire 
irréformables, et infaillibles par | au-dessus de tous les intérêts de 
elles-mêmes ” (Const.  Pastor æter- | parti, notre intention est de ré. 
nus, caput IIT et IV). clamer constamment, aussi long- 
Et cependant même après ces | temps que justice ne nous aura 
solennels enseignements il res- | pas été rendue. 
tait encore dans quelques catho- 
liques de France un certain atta- 
chement dynastique qui n'était su — 
pas assez réglé par la discrétion | La Patrie prend occasion d’un| Z'Ouest Canadien d'Edmonton, 
et qui, dans les siècles passés, | incident de l'assemblée tenue à |se plaint de n'avoir reçu son invi- 
avait étéla cause ou l'occasion Miami, il y a deux ou trois se-| {tion au congrès de colonisation 
des préventions gallicanes con-| maines, pour se soulager d’une que le 22, jour de l'ouverture de 
tre le Saint-Siège. Pie IX avait | sotte injure à l'adresse de M. le|,., congrès. 


—— 


anathématisé l'erreur ;: Léon XIII | sénateur Bernier et de l’un des 
devait en détruire jusqu'à l’an- | siens. frère, d'avoir reçu votre invita- 
cien ferment, et purifier dans les] Si nous voulions rétorquer, | {ion ce jours-là. Il y en aiciqui 
français leur amour séculaire pour | nous n’aurions pas à chercher ne l'ont reçue que huit jours 
leurs rois. longtemps. Nous n’aurions qu'à après. 

Il se plaignit hautement que|reproduire tout ce qui se dit à .. 
les catholiques français missent l'heure actuelle dans les clubs L'estimable député de LaVé- 
presque sur le même rang leurs | libéraux contre ses maitres. Nous rendrie, M. Paré, se fait écla- 
attaches dynastiques et leur n’en ferons rien cependant. Nous bousser par la feuille française 
amour de l'Eglise : ‘* Pourquoi, | sommes entrés de bonne foi dans de Winnipeg. Ni sa valeur ni 
leur dit-il, vous diviser pour des fine période de trève, pour servir sa popularité n’en souffriront. 
formes politiques quand la reli-|des intérêts supérieurs, et nous AC A 
gion est attaquée si violemment ? | croyons opportun de continuer à| Une nouvelle émission detim- 
Mettez l'amour de l'Eglise au- | rester calmes devant les insultes |}, de deux centins est sur le 
dessus de l'amour d’une famille | dont nos hommes publics ont été 
royale, et, acceptant le pouvoir | littéralement inondés depuis plu- 
de fait sorti de la révolution, que | sieurs mois. 
vous ne pouvez changer, com-| Nous ferons seulement une ré- 
battez les institutions et les lois | flexion. 
contraires aux droits de Dieu.” Il sera bientôt temps peut-être 

Il y a cinquante ans, ces avis | de savoir si dans cette trève nous 
du chef de l'Eglise auraient été | jouons le rôle de dupes. Pen- 


grand nombre d’évêques et de fi- 
dèles dans une voie de défiance 
et d'opposition à l'égard de l’E- 
glise. La révolution, nous le ré- 
pétons, est venue châtier ces pré- 
tentions sacrilèges des rois de 
France et cette complicité de 
leurs sujets, ces tendances schis- 
matiques des uns et des autres, 
qualifiées du nom menteur de {/i- 
bertés gallicanes. 

Elle les a châtiés, mais en 
même temps, par la miséricorde 
de Dieu, elle en a été le remède 
efficace. La nation très chré- 
tienne, en face du monstre qui la 
dévore depuis cent ans, s'est ré- 
veillée de son assoupissement. 


Dom. BENOIT 
(A Suivre) 


LA LANGUE FRANCAISE 

Il n’y a pas bien longtemps, à 
Winnipeg, on a fait imprimer 
une brochure concernant l’immi- 
gration et donnant des rensei- 
gnements sur les terres disponi- 
bles 2ux alentours de la cité. 
Plusieurs de ces terres se trou- 
vent dans nos paroisses françai- 
ses. La brochure a été imprimée 
en plusieurs langues, excepté 
dans la nôtre. Une partie de 
l'argent nécessaire à la publica- 
tion de cette brochure a été prise 
dans la caisse municipale. 

Le Northwest Reriew d'hier fait 
à propos remarquer la haute con- 
venance et l'utilité qu'il y aurait 
eu à donner une version fran- 
çaise de cette brochure. Après 
l'anglais, le français est, dans la 
province, l’idiôme le plus impor. 
tant. L'élément qu'il répresente 
a donné au Manitoba des colons 
éminemment supérieurs à d’au- 
tres, qu’on importe à grands frais. 
Cet élément contribue large- 
ment aux impôts de la ville. 
Pourquoi lui infliger la aéconsi- 
dération que comporte cette né- 
gligence ou cet oubli? Est-ce 
donc toujours la lutte contre 
nous ? 

Une politique opposée à celle- 
là serait bien plus profitable à la 
province. 


ee 


‘PATRIE ”” 


A LA NOTES DIVERSES 


Vous êtes bien heureux, con- 


point d'être faite par le gouver- 
nement pour les besoins du ser- 
vice postal entre le Canada, l’An- 
gleterre et ses autres colonies. 


Les RR. PP. Mérer et Beillevaire qui 
viennent de traverser la mer avec Mgr Le- 


pour le Nerd-Ouest. 


peut-être même au- | dant que nous restons l'arme au |ÇIE DE LA BAIE D'HUDSON 


gal sont passés ici vendredi soir en route gl ur J. Riel, J. McDougail, A. Guay, 


Incorporee en 1670. 


RAISONS 
POURQUOI 


——D— 


Argenteries 
Nouvelles. 


D'un goût exquis, en 
effet, ces argente- 
ries. Elles convien- | 
nent très bien pour Enseigne de L'Etoile Bleue, 


un cadeau de Noël,|434 rue Principale. Toujours le Meilleur Marché 


Fe es ohenettresl VEND A MEILLEUR MARCHE 
2 Partout Ailleurs 


utiles. 
Siguets en Argent, D'ABORD, PARCE QUE 


50c. et 65c. 
_—— Le Magasin Bleu a achete QUATRE 
200. et 400. FOIS PLUS DE HARDES-FAITES 
Service pour le Soin Cet automne que n’importe quel autre magasin de Winnipeg, 
des Mains, 
D na. LES MAUVAIS TEMPS ET LES MAUVAIS CHE. : 
Fu ” [MINS ayant dérangé nos CALCULS, il nous faut tour- 
Garniture de Bureau, 


ner cet immense stock en Argent, de suite. 

Tous ces beaux habillements d'automne et d'hiver ont été 
achetés à NOS PROPRES CONDITIONS, c’est-à-dire AUX 
PRIX que nous avons voulu payef. Done, nous pouvons 


60c., 85c., $1.00 et $1 25. 
Tire-Boutons à Gants, 
I5c., 20c. et 40c. 


_— nous-mêmes les REV ENDRE aux marchands de Winnipeg. 
hic cu sis 815 Pour les Fourrures de Dames et de Messieurs, ee À 
7"  |[lument la même chose Le “ Magasin Bleu” #chète et reçoit 
Ciseaux pour le Soin PLUS DE FOURRURES DE TOUTES ESPÈCES dans une 
_ semaine que TOUS LES AUTRES MAGASINS DE WIN- 
95c., $1.25 et $1.50. |NIPEG FReunis Ensemble DANS NOTRE LIGNE 
Chausse-Pieds et de commerce. C’est une chose reconnue de tout le public au- 


Tire Boutons a Chaussures | jourd’hui, et aussi tout le monde sait et toute la FOULKE DIT 
$185et#225. |quele “ Niagasiu 3 eu” est la 


Masaus | Seule Place dans Winnipeg 


81.25 et $1.50. 
Dés a Coudre en Argent, 

où les beaux Habillements d'automne et les riches Fourrures 
d'hiver pour Dames et Messieurs 


Argenteries SONT À SI BON MARCHE 


Nouvelles. Que Tout le Monde en Profite. 
es LE MAGASIN BLEU, “eu eue 


MAGASINS 
434, RUE PRINCIPALE. 


De la Cie de la Baie d'Hudson, 
A. CHEVRIER. 


POLYNICE OIL 


REMEDE FRANCAIS 


A l'usage externe, connu de l'univers entier pour son efficacité 
merveilleuse et incontestable. 


LISEZ 


Un conseil rimé à ceux qui 
parlent trop. Il est de Victor 
Hugo : 


Braves gens, 


prenez garde aux choses 
[que vous dites. 
Tout peut sortir d’un mot qu'en passant 


[vous perdites. 
Tout, la haine et le deuil ! Et ne m'ohjec- Adopte dans les Hopitaux de Paris, Europe et Etats-Unis. 
[tez pas | Guerison )} Rhumatisme, Lumbago, Névralgie, Dyspepsie et 
Que vos amis sont sûrs et que vous parlez pour : autres Maladies Inflammatoires. 
[bas. —————— 


Ecoutez bien ceci : - 
Tête-à-tête, en pantoufle, 
Portes closes, chez vous, sans un témoin 
[qui soufile, 
Vous dites à l'oreille au plus mystérieux 
De vos amis de cœur, ou, si vous l’aimez 


VILLE DE MONTRÉAL, CANADA. 
Expériences Faites à l’Hopital Civique : 


Il me fait plaisir, après m'être rendu | sullise de dire, comme je suis prêt à l'at- 
compte de l'efficacité physiologique et thé-!| tester sous serment, que je considerais mon 
rapeutique de Polynice Oil de lui donner | fils, âge de 20 ans, comme perdu ; en ellet 
mon attestation d'une manière conscien- | il gardait la chambre depuis six semaines 


[mieu x, | i 
cieuse, et il était resté 22 jours pour ainsi dire 
Vous murmurez tout seul, croyant presque | En maintes et maintes circonstances de- | sans manger. Je l'ai fait soigner par le 
[vous taire. puis l'automne dernier, j'ai assisté à l’ap- | traitement Polynice Oil ; trois jours après il 


quittait la chambre et après une huitaine 
de convalescence 1] était complètement 
guéri. A celle déclaration sincère, et heu- 
reux que j® suis de la faire, j'ajoute que 
Polynice Oil dont l'eflicacité est si merveil- 


Dans le fond d’une cave à trente pieds sous | plication de Polynice Oil, soit dans le cas 
Lterre, de rhumatisme, d'inflammation de pou- 
Un mot désagréable à quelque individu. | ®°2» dYspepsie, eic.. et vraiment, Loùv-mé- 


, . decin que je suis, j» dois m'incliner et dire 
Ce mot que vous croyez qu'on n'a pas en-| bien sincèrement que j'ai été chaque fois 


[tendu, émerveillé de l'efficacité si prompte et de la leuse devrait être appelée à remplacer tous 
Que vous disiez si bas dans un lieu sourd | Cure radicale des maladies c:-baut menl'on- ps mortes Be 2-88 vg tr Pas 
nées. ‘ seoidrs cp 
| [et sombre, Je dois dire en outre que cetts spécialité | ses inutiles. 
Court à peine lâché, part, bondit, sort de | si eflicace n’a aucun effet délétère quelcon- (Signé) Cuanvonnxæau, Hôtelier. 
[l'ombre ; que. 
Tenez, il est dehors! il connait (Signé) Da Narmxe BLacxsunx. 
| pis pal Médecin de l'Hôpital Civique Montréal. be gg pr _ ds St. Joux 
: | ssigne déclare et certifie 
Il marche, il a deux pieds, un bâton à la -{ qu'élant atteint d'un rhumatime aigu et ins 
[main, Colonel Hughes, chef de police, Montréal gr agent qui retenaitau sr +. 
: —dJe puis recommander Polynice Oil aux s semaines el me mellait dans 

De bons souliers ferrés, un passeport en personnes atteintes de rhumatismes, J'ai | Possibilité de remuer ni bras ni jambes, j'ai 
[règle ; pu me rendre compte personnellement de pe recours à Polynice Où. Vingt quetre 
Au besoin, il prendrait des ailes comme | son efficacité que j: ne saurais trop louer. | heures après l'application } ai été Jébarassé 
(l'aigle ! (Signe) G. Huenss, Colonel. des douleurs atroces ont je souffrais depuis 


le commencement dec etie terrible maladie, 
et j'ai pu dès le lendemain continuer à vs- 
quer à mes occupalious journalières, étant 
complètement gueri, Je ne saurais trop con- 
seiller aux personnes atteintes de rhumatis- 
me de recourir à Polynice Oil dont l'efli- 
Cacilé est merveilleuse. 
(Signé) A. Lenvuc. Banquier. 


Il vous échappe, il fuit, rien, ne l’arrêtera ; 
Il suit le quai, franchit la place, et cætera, 
Passe l’eau sans baleau dans la saison des 
[crues, 
Et va, tout à travers un dédale de rues, 
Droit chez le citoyen dont vous avez parlé. 
Il sait le numéro, l'étage ; il a la clé, 
Il monte l'escalier, ouvre la porte, pa: se, 
Batre, arrive, el, railleur, regardant 
{l'homme en face, 
Dit :—-Me voilà ! je sors de la bouche d’un 


Le Dr Gadbois, rue Cadieux, Montréal, 
dit: 

Les nombreux cas de rhumatisme et 
d’autres maladies que j'ai vu guérir par 
Polynice Oil me permettent de dire que 
celte nouvelle découverte médicale fran- 
çaise n'a pas besoin de recommandal:ons. 
Elie se recummande d'elle-même par son 
efficacité, et, lorsqu'elle sera mieux con- 
nue, sera employée dans presque loutes les 
maladies. 


John Hopkins University, 
Baltimore, 5 avril | 
Les expériences faites ici à l'hôpital avec 
Polynice Oil et dont j'ai été temoin, ayant 


[tel — três bien réussi, je recommande ici ce re 
Et c'est fait. Vous avez un ennemi mor- M. Charbonneau, hôtelier, coin des rues | Mmède dans lous les cas 1e rhumatisme. 
[tel Fortier et Cadieux, Montréal: Qu'il me (Signé) Dn F. L. Rocen, 
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ELECTIONS MUNICIPALES Envoi franco par la poste contre 50 cents en mandats-posie, 
DR A. ALEXANDRE, Specialiste de Paris. 
12158, G. St., N. W. Washinghton, D. C. 


Exigcz sur chaque flacon le nom de l'adresse ci-dessus, il se fait et se vend beau- 
coup J’imitations. Prière de les signaler Récompense. 


VILLE DE ST-BONIFACE 


Maire : M. L. N. Bétournay, élu par acc!. 
CONSEILLERS : 

Quartier 1. Contestation entre M. L. J. 
Collin et M. Adélard Hébert. 

v siaiid 2. M. J. A. Senécal, élu par 
ace, 

__— 3. M. T. Pelletier, élu par 
accl. 

Quartier 4. M. J. Turenne, élu par accl. 

COMMISSAIRES D ‘BCOLES : 
Quartier 1. M.9. N. Senez, élu par acci, 
Quartier 2. C. Marcoux, élu par accl. 


Quartier 3, F. Jean, élu par acc. 
Quartier 4. E. Trudel, élu par accl. 


Abonnez-vous au journal 
Le Maniñba, le plus ancien jour- 
ve français de la Province et du 


Lundi, le président des Etats- 
Unis a envoyé au congrès améri- 
cain un message où il parle de 
la guerre récente et de plusieurs 
autres sujets. Il annonce que 
pour ce moment les territoires 
conquis vont rester sous le régi- 
me militaire. Quand le traité 
de paix sera signé, il sera temps 
d’aviser à la forme de gouverne- 


CONSEILLERS : 
‘ ment à donner à ces territoi 
Contestation entre, MM. H. Bruce, D. | territoires. 


Le R. P. Leduc O. M. 1I., est à Si Boni-' 
face pour quelques jours. 


ord-Duest. Abonnement, $1.00 
r année, payable d'avance. 


Allez chez 


P. COUTURE, 


BOUCHER, 

Avenue Tache, St-Boniface 
Pour vos Viandes Fraiches et vos 
Légumes. Le plus Haut Prix du 
Marche sera payé aux Cultivateurs 
pour les Animasux @rus, s1 


….. 


MUNICIPALITÉ RURALE DE ST-BONIFACF. 


Préfet : Contestation entre MM. Victor 
Mager et Pierre Dumes. 


. Bessuyt M. Payette, W. Hack. 


u 
# 


MAGASIN BLEU* 


DUN LE MONDE RELEUX 


Le R. P. Willems, curé de Bruxe 
Mao, est venu à St-Bouiface jeudi dern'e 


Pre, 


Le 8 décembre à St-Laurent le Fr. Rioux 
prononcera ses vœux pour cinq ans comme 
frère convers. 


Mgr L'Archevêque est arriva lundi der- 
nier de St-Laurent où il a lail sa retraite 
annuelle, 


Demain ls R. P, Drummoni, du 
collège de St-Boniface prèchera à l'église 
Ste-Marie. Son sermon prendra la forma 
d'une reponse à un discours prononcé r+- 
cemment par le ministre Forun, sur :‘ la 
presence réelle.” 


soir, 


Le maltre-autel de l'église de Ste-Marie 


vient d'être retravaillé ; c'est maintenant 
ua des plus beaux autels du Canada. De- 
main, le chœur de cette eglise donnera 
sous l'habile direction 43 M. Ls Bouch:, les 


vèpres de Moderati, un morçeau de grande 
musique. 


Lo R. P. B'ais O M. TI le dévoné mis 
sonauure colonisateur #8n ce moneut danse 
la proviace ‘de Quebec, y a douf plusieurs 
conterences sur la colonisation au Manitoba. 
Ces conférences ne manqueront pas de pro- 
duire d'heureux résultats, 


Nous avons le plaisir d'apprendre le re- 
tour à St-Boniface, de la Revde Sœur Va- 
lade, fille de notre ami M. Roger Marion M. 
P.P. La Revde Sœur Valade qui s'était 
rendue à Montreal pour cause de santé re. 
vieil paræi nous parfaitement rétablie. 
Elle partira sous peu pour la Monta- 
gne-du-Tondre où elle prendra direction de 
la mission fondée il y a deux ans par elle- 
même et par la regrette Sœur Marie-Xa- 
vier. 


Mgr Ernile Legal, coadjuteur de Mgr 
Grandin est arrive par le steamer ‘* D omi- 
uion,” de France, revenant du chapitre gé- 
néral des Oblats. 

Mgr Logal a visité la France, la Belgique 
et il est passé par la Suisse pour alier en 
Jtalie. Sa Grandeur a eté 10 jours à 


LE MANITOBA. 


Ph gros chiffre; cependant, c’est le nombre que nous avons réussi à 
rer and : nos magasins. Nous avons en la chance de les acheter 
(e . oc) à un Prix Excessivement Bas «1 nous invitons le 
public à profiter de ces achats. Les prix sont Simplement Cou 

en Deux. Un coup d'œil sur ces pardessus vous convaincra 
que nos marchandises sont de la meilleure valeur offerte en cette ville. 


Un stock immense d’habillements à des Prix Ridicutement Bas. 


‘* EASTERN CLOTHING HOUSE,” °7°:,70" "A1" 


47 On parle français. 


CHEZ NOUS E? AUTOUR DE NOUS | 


—M. Roger Marion dépat: de Carillo: 
était ici dimanche dernier 


— Le temps de la chass: au chevreuil se | 


termine le 15 décembre. 


—L'horaire des trains ‘11 C. P. R. sera 
Changè le 10 du courant. 


—M. A. F. Martin est à faire d2 l'are 
pentage pour le gouvernement, 


—M. Paré, député de LaVérendrie est 
venu ici à la fin de la semaine dernière. 


—1l y a eu hier un incendie à Manitou. 
Plusieurs bâtisses ont éte détruites. $835.- 
000 de pertes 


—M.H J, Richer, préfet de la munici- 
palité de LaBroquerie, était à St-Boaiface 
vendredi dernier. 


— Le 1? du courant, le Pacifique Canadien 
va commencer à accelé rer le mouvement 
de ses trains. 


—On dit que M. El, Trudel, du Dépar- 
tement des Terres à Winnipeg, va être 
transferré à Regina. 


—Quelques uns de nos jeunes gens ont 
fait une excursion en raqueltes à St-Nor- 
bert, dimaache dernier. 


—Un comité vient d'être form: à Win- 
nipeg pour aider les Doukobors à s'instal- 
ler dans l'Ouest canadien. 


—Nous attirons l'attention de nos lec- 
teurs sur l'annonce de M. Edouard Guil- 
baul', qui parait sur notre 3ème page. 50 


—Le chœur de l'église de Ste.Marie de 
Winnipeg donnera demun soir, sous la 
direction de M. Ls. Bouche, les vèpres 
de Moderati. 


—Gérome Helmont, le jeune violoniste 
dont nous parlions au dernier numero 
s’est fait entendre à Winaipeg eta eu 
beaucoup de succès, 


Cherchez-là ici ! 

Une étiquette de soie pi- 
quée dans la poche gauche 
intérieure. 

Elle indique la qualité, la 
grandeur et le prix des fa- 
bricants. En 

Elle est là pour protéger 
les acheteurs de détail contre 
la surcharge et leur garantir la 
valeur offerte par les fabricants. 

Habillements prêts à être por- 
tés, et correction de la longueur des manches et des 
pantalons, en cas de besoin. 


—L'Hon C, Sifion, ministre de l'Intérieur 
arrive d'Ottawa cette après-midi. Les 
hberaux de Winnipeg lui donne du fil à 
relordre par le temps qui court. 


—Le 13 du courant aura heu à l'Hotel 
de ville, l'encan de la societé St-Vincent de 
Paul. N'oublions pas d: nous rendre pour 
contribuer à cette bonne œuvre. 


—La question du site des nouvelles bà- 
lisses universitaires n’est pas encore reglee. 
Ilest de uouveau question de construire 
ces bâtisses à St-Boniface, au nord de la 


F5 
ARDESSUS  :: 


J. GENSER, Prop. 


Roms et Elle a eu le bonheur d'être reçue 
en audisnce par le Saint-Père qui a paru 
s'intéresser beaucoup aux missions du Nord- 
Ouest. 


ville, 


—Une centaine d'hommes sont partis de 
Wianipeg, jeudi deraier, pour L\Broque- 
rie, et travailleront à la preparations des 
dormants (ties) du chemin de fer South- 
Eastern. 


a D —————————— 


AU COLLEGE ment que des habille- 


ments de commande 


—Ceux qui auraient besoin de pipes, ta- 


Demain, fête de l'Inmaculée Concep- | bacs, cigares de choix, en un mot tout ce 


tion, aura lieu, a 44 hrs p. m , au Collège | 4u® les tumeurs achètent généralement, w’o » 

de St- Boniface, la Eden solennelle pal ee 0 eu DRE a ’ Re rs 

nouveaux congréganistes. $S d CL ‘ : 
L 2. green: : nie _. —Le Lieut-Gouverneur Forget est à lovée est préalable- 

Mar Langevin donnera ‘+ sermon de cir- |winnipeg. 11 est venu ici pour initier le Poy P 


constance. 

Tous les anciens congréganistes, qu'iis 
aient ou non passé par le Collège, sont in- 
vités à cette cérémonie. 

EE 


MENUS PROPO 


nouveau Commissaire des Sauviges et 
pou= régler ses affaires au D:partement 
avant de le quitter définitivement. 


—Mme Pierre Parenteau, de St-Jean-Bap- 
tiste, qui était en visite à Montpellier, Vt- 
est passée à Winnipeg, lundi, en route pour 
St-Jean-Bapuste. M. Parenteau est venu 
la rencontrer à Winnipeg. 


—J. K. McCulloch de Winnipeg cham- 


ment épongée, pour 
l'empêcher de fou- 


ler. 
# s 


$10, $12, $15, $18, $20 


Au marché aux poissons : 


Je tiens essentiellement à faire maigre | pion patineur bien connu dans le monste 
le vendredi, inais votre poisson est pourri. | du sport vient d'adapter d#s patins au 
Achetez-le quand même... la pénitence bicycle. It a donné lundi soir, une expo- 


sera plus forte ! sition de son savoir sur la nouvelle machi- 


ne. 


Il se fait en ce moment des démarches 
pour faire commuer la sentence du meur- 
trier Paal Brown condamné à être pendu 
le 23 du courant, à Winnipeg. M. M. 
Bonnar et Leech, ses deux avocits vont 
adresser une requète au Ministère de la 
Jusuce, à cet effet. 


—M. Stanislas Léonard nous prie d'’an- 
noncer qu'il est maintenant prêt à fournir 


Madame reproche à mousiear son ava- 
rice. . 

—Si je mourrais, vous épouseriez la fille 
2 diable, pourvu qu'elle eùt une bonne 
dot ! 

—Possible,chère amie ; seulement je se- 
rais obligé de demander une dispense. 

_—Comment ? 

— Dame ! pour épouser les deux sœurs ! 


342, Rue MAIN, | 


Vis-à-vis la rue Notre-Dame. 


de Saint-Ambroise (l'ile de Pierres), | 
Notre-Dame de Grâce (Pointe de Chènes), 
et de Notre-Dame de la Paix. (Pointe aux 


D — de la glace à tous ceux qui en auront be- prince) mèsmiti, à 3h - 
soin, à des prix très modérés. Ii fournira ans l'après-midi, eures, Mgr a 
BIBLIOGRAPHIES aussi l’eau Led baril, à domicile, et remplira | procéclé à la bénédiction d’une cloche de 


1690 livres à laquelle on a donne le nom 
de Josenh-Adélard-Laurent. Sa Grandeur, 
parlant successivement en anglais et en 
français, a expliqué les cérémonies de cette 
bénédiction. Jamais il n'y a eu plus d’en- 
train à la bénediction d’une cloche. Tous. 
nommss, femmes et enfants (quelques-uns, 
de ceux-ci portés dans les bras des leurs pa- 
rents) se sont présentés pour sonner la clo- 
che. La recette a été de $50.00- La cia- 
cle coûte 5200.00 laquelle somme avait déjà 
été payée par une souscription des parois- 
siens, recueiHie par le Rev. P. Chaumont. 


Whitewood. 
Le R. P. Gillies, qui était depuis quel 
ques temps en visite à Saint-Boniface est 
revenu à la mission, au nord de Wiute- 


tous les ordres pour charroyage que l'on 
voudra bien lui confier. S'adresser à sa 
résidence, rue Dumoulin. 


—Le gouvernement d'Ottawa vient de 
changer les noms de certains bureaux 
des terres de la couronne dans notre pro- 
vince et le Nord-Ouest. Le district de 
“Souris” devient celui de “Brandon” le 
district de la Saskatchwan aulieu de celui de 
Minnedosa ; le district du Lac Dauphin ce:u: 
de Dauphin ; le district de Touchwood celui 
de Yorkton ; le di-trict de Quappelle, celui 
de Régina , le district du coteau, celui d’A- 
lameda. 


—Demain, à 1.15hrs.p. m, aura lieu 
au collège de St-Boniface una partie de 
Hockey entre le club du Collège et le club 
‘Manitoba’ de la ville. 


Almanachs 1899 — Nos remercie- 
ments à M. M. 9. B. Rolland & Fils, de 
Montreal, pour l'envoi de leurs trois publi- 
cations pour 1899. 

lo. L'Almanach Agricole, Commercial 
et Historique. 33ième édition, a sur ses 
précédentes l'avantage d'une augmenta- 
tion de seize pages, lui permettant de join- 
dre à ses renseignements accoutumés, ceux 
de l'administration des divers départements 
de la Province de Quebec, l'historique du 
Mouument Champlaih, récemment inau- 
guré. avec 1llustrauou, et des variétés du 
Meilleur ch ix. 

20. L'Almanach des Familles, 2?2ième 
édition, se distingue encore par son abon- 
dance de conseils, recettes d'économie, lé- 


endes, etc. Entre autres, celle d'un Re- wood. _ 
... racontée à M. Ph A. de Gaspé, par Le Manitoba. College. Le Rev. Père a ouvert une nouvelle 
le père Romain Chouinard, sans être nou- | A. Brissette.….…Goal Keeper ..….A. Samson église dans sa paroisse dimanche dernier. 
velle provoque souvent le sourire par sa H. Phaneuf cosvce see. Point... .… ..D. . _Les districts de Qu'Appelle et de 
grande naïveté, A Turner... .Cover-point …. ….J. Lor Whitowood ont eu une recolte splendide, 
30 Le Calendrier de la Puissance E. Kiuson…….…Forwards….….E. Guertin 
du Canada,—ia feuille la plus complète | Z. Lavoie... “... ….…#©. Migneault Vird 


J. M Picard. “ 
Ach. Hogue .. Capitaine... 


mr) .L'Evèque 


de ce genre, et l'ornement mural de cha- 
. k ….….kR. Chénier 


que foyer catholique, vient aussi de parai- 
tre pour 1899. 

Ces trois publications se vendent chez 
tous les principaux marchands au prix de 
Cinq centins chacune, 


#4» 


aussi 


La gare du C. P.R. a été detruite par 
un incendie hier. 


—Notre récolte est bien meilleure que 
nous le pensions il y a un mois. Piusieurs 
de nos cultivateurs ont. même des profits 
considérables cette année. 

D © — 


Chronique de la Province 


(De nos correspondants particuliers) 


Nous devons accuser réception 


rats publication que vient de faire le Saint-Norbert, EXCURSION ANNUELLE 
érald de Montréal, C'est un numéro . ; : 
spécial de cette feuille, en date du 26 no- — Vendredi ‘eraier quelques  . : , : ile de 
vembre, éditée avec luxe, et d’une grande à St-Norbert ‘étaient réunis dans la Les billets pour l'excursion annuelle 

. M maison d'un nommé Grentchishen et | la saison d'hiver dans l'Est du Canada 


abondance de renseignements fort utiles 
sur Montréal, ses insututions, ses homms#s, 
et sur la route du Saint-Laurent, A part les 


sont maintenant en vente. Les voyageurs 
devraient considérer soigneusement les 
avantages des différentes routes et dépenser 


étaient à examiner un pistolet qu'ils ne 
croyaient pas chargé. Tout à coup le pis- 
tolet se déchargea et une balle alla frap- 


par habillement. 


Garantis sous le rapport de l'ajustement, de la 


mine et de la conservation de 
sa forme, tout aussi parfaite- 


LA GARDE-ROBE “ FIT-REFORM ” 


EUG. RICHARD, 


Gerant. 


commenceraient immédiatement. L'église 
sera construite en pierre et cout-ra $20,- 
000 ; elle renfermerd cent bancs pouvant 
contenir quatre-personnes chacun. On 
ajoutera un jubé qui reposera sur des pil- 
liers et pourra aussi contenir 400 person- 
nes. 


Coaticook 


M. W. Welch, de Coaticook, avait donné 
une pomme à sa pétite fille de deux ans, 
l’autre jour. L'enfant s’est mise à manger 
de la pomme, et quelque chose ayant pris 
dans sa gorge, elle est morte étouflée svant 
qu’on ait pu faire venir le médecin. 
Pratique journaliere 


Les médecins, dans leur pratique jour- 
nalière proclament la supériorité du ‘ Bau- 
me Rhumal”’ sur tous les remèdes simi- 
laires. Les enfants comme les vieillards et 
les adultes, trouvent dans ce spécitique 
merveilleux,la guérison radicale : de la toux, 
dd rhume, de la bronchite et de toutes les 
affections de la gorge et de poumons, 25 cts 
le flacon. En venta partout. 

En gros chez Martin, Bole & Wynne Co., 
Pharmaciens en gros, Winnipeg. 


AVIS est par les présentes donné qu'ap- 
plication sera faite par la Compagnie ‘ The 
Manitoba and Southeastern Railway Com- 
pany,” au Parlement du Canaia, à sa pro- 
chaine session, pour un acte ratifiant et 
confirmant une certaine émission d'obliga- 
tions et une hypothèque garantissant ladite 
émission faite par la Compagnie. 


renseignements, cette edition spéciale du 
Herald contient des illustrations qui en re- 
haussent le texte et fait de l'ensemble une 
Œuvre très artistique, Nous offrons aux 
éditeurs nos meilleurs remerciemnts. 


#*# 

Nous avons reçu du gouvernement de 
Québec plusieurs publications importantes, 
entr'autres le rapport de M. Obalski sur 
les richesses aurifèrss ‘de cette pruvince, 
un bulletin sur t'état des récoltes, une bro- 
chure touchant la culture et la préparation 
‘du tabac, par le Dr. G. LaRoque, et une 
autre sur l'elevaga des poules. Nos sin- 
ceres remerciements. 


.. 

Le Comte de Chambrun : Wagner à Carls- 
ruhe, l'artiste du siècle, tel est le titre 
d'une plaquette que nous devons à la fa- 
veur d'une main inconnue, Ce petit volu- 
me, écrit par un artiste enthousiaste, con- 
lisnt des gravures ravissantes, lumnineu<es 
et pleines de vie, Nous espérons que nos 
remerciements arriveront à la personne qui 
nous a procuré le plaisir que nous avons 
goûté à feuilleter cette publication. 


ren, 
te 


| Faites l usage du Savon 


ROYAL CROWN SOAP 


Conservez les enveloppes et 
procurez-vous de beaux li- 
vres et de belles images . . 


The Royal Crown Soap Co. 


.WINNIPEG, MAN. 
$6-9: 3m 


per l’un 
teur fut mandé, et fit transporter le blessé, 
nommé Zyuents, à l'Hôpital de St-Boni- 


moment de l'accident s'imagina qu: d'après 
les lois du pays 
eomme un meu‘trier et alla à Wianipeg 
pour se livrer aux autorités. 


s'être fait expliquer l'affaire, vit qu'il n'y 
avait qu'un accident et rassura l'homme. 
Grenichishen est revenu à St-Norbert el 
il ne sera pas inquiété. 


d'eux, dans l'abdomen, L+ doc- | jeur argent avec le plus d'apropos possible 

Le Northern Pacific vous transporte de 
St-Paul ou de Duluth par n'importe quelle 
des routes distinctes qui suivent: Par 
Chicago, par le «“Soo’”’ et North Bay, ou 
par Mackinaw et Sarnia ou Detroit, avec 
un choix de différentes lignes par chaque 
route. Par Chicago une connexion d:- 
recte peut être faite, ce qui réduit le voya- 
ge à deux jours ou les passagers peuvent 
passer la journée à St-Paul, arrivant Île 
matin et repartant le soir, ou encore s’ar- 
rêter pius longtemps s'ils le désirent. Par 
la même occasion ils auront l'avantage 
de voyager sur les chars les plus modernes 
et les mieux équippés d>:l'Ammérique du 
Nord et sans frais additionnels. Tout ba- 
gage est chéqué avec obligation et il n'y a 
aucun examen de douane. 

Si vous désirez faire un voyage egréable 
et profitable rendez-vous chez un agent du 
Northern Paciäic et achetez un billet. 


BLAKE, LASH & CASSELS, 
Selliciteurs des Requérants 


Daté ce 22 novembre 1898. 7-12 9; 


Situations 
Lucratives. 


Etes-vous actuellement sans position, ou 
celle que vous occupez vous offre-t-elle peu 
de chances d'avancement? Avez-vous un 
fils, un frère, un ami, quelqu'un enfin à qui 
vous vous intéressez, qui ne sait quelle car- 
rière choisir pour arriver au succès que cha- 
cun souhaite, Si oui, envoyez deux timbres 
de 3 cents à MM. Clément & Clément, Côte 
de la Place d’Armes, Montréal, pour leur 
brochure ‘Aux jeunes gens qui veulent 
réussir.” 

Cette brochure est une véritable révélation, 
car elle ouvre une carrière nouvelle à la jeu- 
nesse canadienne-française. L'auteur M. 
Alex. Clément, ancien secrétaire des hons. 
M. Mercier, Sir Adolphe Chapleau, et Sir 
Henri Joly de Lotbinière, amène à l’appui 
de sà thèse des renseignements et des’ argu- 
ments qui vont ouvrir les yeux d'un grand 
nombre, et surtout réjouir ceux qui croient 
toutes les carrières encombrées. 

Qu'on ne retarde pas à faire venir eette 
brochure : ce sera, pour tous ceux qui le vou- 


dront, le point de départ de leur prospérité 
future 


Adressez Clément & Clément, Côte de la 
Place d'Armes, Montréal. Inclure deux 
timbres de 3 cents. 

Mentionnez ce journal. 


face. Grentchishen qui tenait l'arme au 


il devait êre considére 


Le bureau du Procureur général, après 


Saint-Laurent 

Dimanche, le 4 décembre, Sa Grandeur 
Mgr l'Archevèque faisait sa visite pasto- 
rals à Saint-Laurent. Cette visite a été 
l'occasion de belles démonstrations A 
son arrivée et au départ Mgr a été l’objet 
d'une ovation. Des salves 18 joie ont été 
tirées par la population. Tous ceux qui 
pouvaient tenir un fusil, tous les chas 
seurs, métis, jeunes et vieux, se sont reu- | - 
nis pour donner plus d'éclai à la fête, Des 
voitures ont accompagné le pieux préiat 
durant un long parcours. Tous se met- 
taient à geno:x dans la reige, pour re- 
cevoir sa bénédiction, témoignant par là 
que la veille foi canadienne se conserve au 
milieu de nous. 


—C'est M. Hermas Chartrand qui avait ré- 
clainé l'honneur d'aller reconluire Sa 
Grandeur. L 

A la Grand'messe, Monseigneur félicita 
la paroisse des monumnts magnifiques 
qu'elle possède, grâce au zèle du Rev. P 
Camper, O M. I. l'âme et le cœur de 
Saint-Laurent, au R:v. Fr Muivihiil, pré- 
fet du comté depuis plus de 12 ans, et le 
bras droit du digne P. Camper. | 

À l'issue de 1a Grand-masse, Monsei- 
gneur.a parle en anglais et a administré le 
sacrement de Confirmation à 107 person- 
nes, ant de Saint-Laurent que des missions Ile été 


Birchton 


Mme Jobn Ball, une vieille femme âgée 
de 68 ans, a été trouvée morte dans son 
lit, lundi dernier. Le Dr Dewar a cons 
taté qu'elle a dû succomber à une maladie 
de cœur. Le coroner Woodward s'est 
renda à Birchton, mais après avoir été mis 
au courant des faits, il n’a pas jugé à pro- 
pos de tenir d'enquête. 


St-Valentin de Stottsville 


Après la messe, dimanche, à Stottsville, 
nouvelle paroisse de St-Valentin de Stotts- 
ville, le curé convoqua une assembiée des 
paroissieus, pour décider de la constructi-n 
d'une nouvelle église pour la jeune paroisse. 
unenimement décidé que les travaux 


DE #7 


GUILBAULT, “= vue 


Ayant décidé de liquider ou de vendre son Magasin d'ici au 


1er Janvier Prochain, 


<== REDUCTION 
CONSIDERABLE 


Dans tous les Departements. 


Une visite vous convaincra des Avantages Exceptionnels 
que vous trouverez dans les lignes suivantes 


Ferronneries, Ferblanteries, Poeles, Cranite, 
Blanc Emaille, Papier a Batisses, 
Peintures, Huiles, Vernis, Harnais, Etc. 


ED. GUILBAULT, 


Bonifnce., 
« «+ Inn. 


N DEMANDE : Un homme rompu au La ® 
metier, compétent. pour vendre une Le 1 A, I 1 ( ] M. ) ] 5 I . 
ligne complète Dhaites à ace. spécia- À 1s. 
lies, etc., pour notre branche d'Ontario. - N 
Adressez-vous à 
THE ATLANTIC REFINING C0). 
Cleveland (hio, U. S. A. 


ERDU ; Un manchon en fourrure. Ré- 


compense à qui le rapportera à Mme 
Geo. D’'Eschambeault. 3 


AVIS. 


Avis est par les présentes donné qu'une 
applicat:on sera faite par ‘ The Lake Mam 
toba Railway aud Canal Company ” au 
Parlement du Canada à sa prochaine ses- 
sion pour un acte ratifient et confirmant 
une certaine émission d'obligations et une 
hypothèque garantissant celle émission 
fai:e rar la Compaguie. 

BLAKE, LASH & CASSELS, 
Solliciteurs des requérar ts. 
Daté novembre 22, 1898. 30.11-98-Di 


AVIS 


Avis est par les présentes donné qu'une 
demande sera faite au Parlement Fédéral 
à sa prochaine session, afin d'obtenir un 
acte pour amender l’ Acte d'Incorporation de 
la “ The Canada Accident Assurance Com- 
pany,'”’ afin de permettre à la dite Compa- 
gnie de faire des affaires d assurances con- 
tre la maladie et autres. 


EL. À. 


La Comtesse d'Aberdeen présente ses compliments aux manufacturiers et se plait 
à leur assurer que le Piano Morris lui a donné entières satisfaction. 


VENDU PAR à (RE STYLE 68) 
Telephone 


TURNER & CIE, “zx 


Hôrez pu GocvvennemMenT, Qrrawa, 27 Juixxr 1896 


1050. 


[The Lake Manitoba Railway & Canal Co. 


Allant 
HATTON & MCLENNAN, png ere AIN PE 
lliciteurs des requérants, : —— mms 

Montréal, 25 oct., 1898. 2-11-9i. Zude lude 
Classe | (lasse 

Mixte, | Mixte 
BANQUE IMPERIALE No i|  STATIONS Not 
s | Mardi. 
DU CANADA. Ven. 1 Samedi, 
DENIS D AOUST 7 60 | . Wionpeg.. soc 35 5 

BUREAU PRINCIPAL, TORONTO. . 5 #- desiat-sieét ain 1. 
————— le cc... ++. PE QU OM ni] 

CAPITAL PAYÉ - - - $2,000,000.0v 11 00 |... Westbourne … 18 2 
FONDS DE RESERVE - $1.200,000.0 | Finere a toutes heures du! 251177 Woodsute, 17 56 
Jour et de la Nuit. 11 50 | .G adsione 17 30 

DIRECTEURS : : 12 30 |. G'adsione Junciion..| 17 00 

H. S. Howland, Prés. T. R. Merritt, V.-Pr | Voiture de Premiere Classe. Hi Ogitvie … 16 20 
William Ramsay, Robert Jaffray, (Ste. 13 25 Plumas-… ss | 16 05 
Catherines.) PRIX REDUITS., 1406 |... Glenella.… . 15 17 

Hugh Ryan, T Sutherland Stayner, Elias 14 40 A Glerca PR 14 20 
Rogers, D. R. Wilkie gérant général. Téléphone 287. + DE Pers + es sens + à. 

D osces0es = AUrIEr.. 3 1 

WINNIPEG. 16 15 |... Makinak.…. 13 10 

SuccuRSALES DANS LE NORD-OuEst &t La | — 16 45 |..……Ochre River... 12 45 

CoLowsie. 17 30 ; | di: 

: Dauphin 2 00 
Winnipeg, Man …….…C. S. Hoare, Gérant. dt# 45 | "7 __ alto 00 
Brandon, Man. N. G. Leslie .… 19 17 |... Valley River , 
Portage-la-Prairie. .…. …..W. Bell ‘. 19 40 |... ms Sillon. …… 9, 05 
Calgary, Alta... …M. Morris, .. PS CA x :, 20 13 |. .…. Fork River... 8 25 
Prince-Albert. Sask...A. R. B. Hearn ‘: €, VÆEiTT TN G _220 50 ….… Winnepego- is... _47 [M 


Edmonton, Alta ..…...G. R. F. Kirk- 

patrick, s 
Vancouver, C. B..... A. Jukes, ‘6 
Revelstoke, C. B. 


SUCCURSALES DANS ONTARIO : 


Ecrivez à propos des homesteads 
tuits dans le district de la rivière Swan 
venant d'être ouvert: à la culiure et voisin 
| du fameux district Dauphin. 


| D 5. HANNA, Surintendant. 


POUR LA FAIBLENE DE LA VUE 


Lane 


L CANADIEN 


EXCURSIONS 


DANS L'EST 


TORONTO { Yong & Queen Sts. 
Yonge & B.oor Sts. 
DÉéPanRTEMExNTS D'EPaRGNEs— Les dépots 
de $100 et pius sont reçus et portent inté- 
rêt. : Lo nai Taschereau, les président, vice-pré- 
Achat de débentures des Municipalités. | sident, ex-président et ex-vic--pres:d-nt 
Agents en Angleterre: La Banque de | de l'Association melicale du Canata, le 
Lioyd (limitée), rue Lombard, où l'on peut | président du Coilège Médical d+ Qiebec, 
le doyen de l'Université Médicale de La- 


DE “ B. LAURANCE." 


Iis sont recommandés par des témoi- 
gnages reçus récemment du défunt Carii- 


Essex. Niagara Falls. Sault S. Marie. SONT LES __ en 
Fergus. Port Colborne. St. Thomas. | , 
Galt. Rat Portage. Welland. Ex LE 
Ingersoll. St. Catharines. Woodstock. - 
Cor. Wellington St. & Leader = PA( HU 


déposer de l’argent pour transfert par letire 

de change ou câblegramme, à aucune des |val, les président e’ ex-president du | 

succursales ci-dessus. Conseil Médical de ls Nouvelis-Ecosse, | 
etc., etc. En vente seulement par 


POUR 


Montréal, Toronto 


| | 
J. B. LÉV ÊQUE, St-Bosiface, | 
P. PARENTEAU, SuJean-Baptiste, | 
| 
| 


Agents dans le Klondyke : 


Les traites peuvent être 


é _| dJ.B. GRAVELINE, Letellier, 29 la 

changées partout, et la Com __ | Et tous les points à l'ouest de ces villes 
pagnie de la Baie d'Hudson, à | 

tous ses postes des Territoires| TELESPHORE PELLETIER, Réductions correspondantes pour 


| 
— BPICIER —— | 
Provisions, Fruits, Tabac, pes, | 


du Nord-Ouest, les échangera 
pour de l'argent comptant ou 
des marchandises. 


SuccursALE DE WINNIPEG 
TRAITES vendues ur tous les en- 


droits du Canada, des États-Unis et d’EBu- | cialités mentionnées plus hau 
rope suffit pour s’en convaincre 


Lettres de crédit emises valables dans PRIX LES PLES BAS DE MARCHE. 


toutes les parties du monde, 
LR Re On achète les produits de la campagne 
CHÈQUES VENDUS. Ces cheques aux plus hauts prix. | ‘tiaires 
|PAS DE 


sont d'une grande commodité pour le pu- : | | 
blic voyageur, étant payable sans le trou-| AVENUE TACHÉ, SAINT-BONIFACE. 

ble ordinaire d’indentification dans toutes la 28-11-94 | 
les parties de l’Europe. 


C. 


QUEBEC, N.-BRUNSWICK 
Cigares, ete., etc. et la N.-ECOSSE. 


Assortiment complet dans toutes les spé Billets en vente À partir du 5 décembre 
Une visite | jusqu'au 31 décembre, bons pour 


TROIS MOIS 


| avec privilège d'arrêt aux stations intermé- 


CHANGEMENT DE CHARS 
Chars dortoirs tuuristes et chars dortoirs 
| colonistes, (ces derniers graiuits) sur tous 
|les trains. Astressez.vous à l'agent du 


X '4 | C P, H. le plus rapproché où à 
A | . | ROBT. KERR, 


| Gérant du trafic. 
16-1-96 jno Winnipeg, Man. 


® GUERISON RAPIDE 


© DE LA TOUX AVIS est par le présent donné qu'une | — 
© 
# 


application sera faite au parlement d. LES PETITES ANNO L 


ET DES RHUMES. 


Pyny-Pectoral 


Le remède canadien pour toutes | 
les affections de la 


GORGE ET DES POUMONS 


Canada à sa prochaine session, pour un 
acte incorporant ‘ Th: Canada Plate Giass | 
Assurance Company ‘aux fins «le faire des | 
affaires comme compagnie d'assuranc | 
pour les plaques de verre, la dite compa- | 
gnie ayant sa principale place d'affaires | 
| dans la cité de Montreal. | 
HATTON & McLENNAN, 


Telles que 
MAISON A LOUER, 
EMPLOI DEMANDÉ, 
SITUATION VACANTE, 


p -ure S des equé r nrrar Ér 
25. cts la grande bouteille, ë Montréal le 15 octobre 1496 . xt TROUVÉ, 
8 DAVIS & LAWRENCE CO., Limited, = | PERDU, 
a nn Pour 9150 vous aurez PROPRIÉTÉ A VENDRE 
; 2.@23 | une boite d’enveloppes im-| A VENDRE, 


rimees, aux | | 
p » ateliers du | Seront insér.es dans Le Maxiroua à raison 


de 25 ceuts pour 6 lignes, 


FFICIAL CMS WAGHORN'S GUIDE, 5e |“ Manitoba.” 
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Œuts frais, la dOZ.........e.... 


DE PAR LE MONDE ess si 


COMMERCE 


Marchés de Saint-Boniface et de Winnipeg | 
bonne santé. 


corrigées le 6 Déc: mbre 1898. 
SE | 
$ cts $ ets 
Beurre, frais, la 1b.............. 018 à0 18 
Beurre, salé, la 1b …....., .... 0 15 à 0 mA 
Fromage... di sos escstroites 0 084 à 0 L 


Œufs en boltes, la doz ......……. 0 16 à 0 18. 
Patates, © Mint ses... 0 25 À U 10! 
Navets,le minoOl......... ss 0 20 à0 30 
Carrottes, le MINOL... esse 0 40 à 0 45 
Panais, la 1h... ses . 0 02 à 0 00! 
Betterave, le minot…..........….… D 30 à 0 40 
Oignons, lo minot....... ss... 0 90 à I 0 
Choux, par douzaine... … 0 2» à 0 60 
Oje, par bu ss cresrssssssses x : à Ù 12 
Canards, par 1h... ( À :| 
Dindes, 4 Dessous sossssse 0 10 à O0 1? 
Poulets, par 1b............. .. 0 08 à 0 10 
Paille, la tonne ....... ces , 00 à 8 00 
Bœuf vif, par Ib... 0 024 a 0 03 
Porc, abattu, par Ib... ..... 6 06 à 0 07 
Cochons, vif, par Ib ........... 0 05 à 0 0 À 
Mouton, par 1b.................. 607 à 0 09 
Veau, abattu, par Ib... 0 0 à 0 09 
Veau, vif, par ibm... 0 05 à 0 06 
GRAINS. 
Bié dur, par minot............… 0 00 à 0 54| 
Avoine, par MINOt.......…..... : + à : 2 
Orge An soc ssrese 0 à 0 30! 
FARINE. 
Farine par 100 1bs, Roller Process. ? 10 
“ Strong Baker... 1 85 
« Manitoba Baker... 1 60 
“ Imperial Baker... | 
«e Supérieure XXXX |! 
“« Nestor ...... secossee 0 
Gru, la LONNB sus cesse Étossres 12 00 
son, M rasta een nsotes dresse 1, 00! 
BOIS ET CHARBON. 
Tremble,......... . 3 25à 3 50 
Frêne, chêne et épinette rouge 4 25 à 4 5 
Charbon dur... ss... 8 00à 80 
Charbon MOU...u. see esse 4 50ù 4 50 
FOIN. 
Foin ‘Je prairie, 1ère qual. 8 00 à 10 OÙ 
Foin pressé, par tonne... 0 00 à 0 00 


Si vous 


Désirez de Bonnes Liqueurs 
# a bon Marche, 


ALLEZ AU 
No. 620, RUE Main. 


Le MEILLEUR VIN d'Ontario 


A $1.25 le Gal. 


Aussi un stock de choix de Cigares, Ta- 
bacs et Pipes chez 


BELIVEAU & CIE, 


Winnipeg 


Coin des rues Main et Lagan, - 
4-5-97 6m 


ARGENT A PRETER 


—SUR— 


PROPRIÉTÉS FONCIÈRES, 
BIELETS PROMISSOIRES, 
CHATTELS MORTGAGES. 
S'adresser à 
THEO. BERTRAND, 
Hôtel de Ville, St- Boniface. 


Salsepareille 
et 


Pilules °""äs"euore 


de . 


BRISTOL. 


BRISTOL 


Pour le Foie, l'Estomac et le Sang. 


Elles soulagent et guérissent 
les Rhumatismes, la Goutte et 
les Maladies Chroniques. 


Elles nettoient et purifient le Sang. 


EN VENTE PARTOUT. 
| L 


| Etats-Unis, le jour d'Actions de Grâce, une 


?| Amérique du comte Pecci, petit neveu de 


| Sa Saintete. 


so |rière de Belgique est en pourparlers avec 
00 | une muuicipalité l'Ontario pour l'installa- 
90 | tion d'une fabrique de verre à vitres ordi- 
| naires 


Dreyfus a câäblé à sa femme qu'il était en 


Le général Blanco est parti de la Havane 
et retourne en Espagne. 


La Grèce s'est fait secour violemment 
un tremblement de terre. 


0 
ee 


On a servi sur la table du président des 


dinde pesant 284 1bs sans la farce. 


On annonce le voyages probable en 


Léon XIII et celonel des Gardes Nobles de 


Les journaux de Worcester annoncent la 
naissanse d'un chat a deux faces. S il fal- 
lait publier la liste des hommes à deux 
faces, les journaux seraient trop petits. 


La presse allemane se moute presqusa 
unanimement sévère pour l'attitude provo- 
catrice de l'Angleterre dont les injustifia- 
bles armements menacent la paix europé- 
enne. 


Le bruit circule qu'une compagnie ver- 


Le dernier acte ofliciel de lnrd Aberdeen, 
en quittant le Canada, a été de signer, un 
arrêté du conseil accordant $25,000 aux 
victimes des ouragans des Indes Occi- 
dentales. 


ee 


Le gouvernement des Etats. Unis a com- 
mandé la construction de 56 navires de 
guerre, ‘out 8 seront de première grandeur. 


| Avec ces navires, les Etats-Unis tiendront 


le 3e rang parmi les nations de puissance 
maritime, 


On se demande si Sa Majesté la reine 
Victoria ira, suivant sa coutume, passer 
quelque temps dans le midi de la France, 
au printemps prochain, à cause des senti 
ments hostiles à l'Angleterre qui règnent 
en France depuis l'affaire de Fachoda. 


L'armée régulière de l'Augleterre #9 
compose aujourd'hui de 220,000 hommes, 
dont 80,000 aux Indes, 40,000 dans les 
colonies et 100,000 en Angleterre. 

Il y a en outre 120,000 hommes de 
troupes de réserves, presqu'aussi effectives 
que l’armée régulière. 


Le monde de la bijouterie est tout en 
émoi par suite de la nouvelle que l'on 
vient de découvrir sour les côtes de la Nou- 
velles Calédonie, colonie françasse du Paci- 
fique, de riches bancs d’huitres perlières. 
On y a déjà trouvé de magnifiques perles 
actuellement vendues à Paris et à Londres. 


Le département de la milice élabore 
présentement un plan de recrutement en 
Canada pour l’armée anglaise. L'avis off- 
ciel en paraitra tout pruoblablement dans 
la prochaine Gazette du Canada. 


Les ofliciers de chaque district seront 
cherffs d'opérer le recrutement. 

Murseille ( France). La police a trouvé 
à la bourse, une bombe chargée de 400 
grammes, ( près d'une livre de poids cana- 
diens ) 

L'engin éteit suscepuble de faire de 
grands dégàts. 

Le mèche avait élé allumée, mais, heu- 
reureument, elle s'était éteinte. 


Pendant l'ouverture d’un nouveau col- 


| ère à Porosa Argentina, près de Turin, 


les murs de la grande salle se sont écroulés 
| ensevelissantlies spectatteurs sour les rui- 
nes, 
| coup ; l’un d'eux a succombé depuis. Ou 


| craint que b‘aucoup d’autres personnes 


| n'aient été tuées ou blessées grièvement. 
| 


| C'est un gaillard inquiétant et incom- 


mode que ce Menelick, l'empereur d’Abys- 
| Il se dirige actuellement sur Borne- 
Mioda, dit une depêche de Londres, à la 


sinie, 


|tête de 100,000 hommes armés de fusils et 
| accompagnés d'une nombreuse et puissante 


|artiller ie. Il inquiète beaucoup le gouyer- 


| nement italien. 


Il donnera probablement aussi du fl à 
retordre aux anglais, car on croit que le 


WAGHORN'S GUIDE .TRAYERS 500 Yy bassin de Bahr-El-Gazal est l'objectif du 


FEUILLETON DU MANITOBA. 


LE VENDREDI 


PIERRE BERNARD 
No. ?3 . 


Quelques semaines se passè- 
rent ainsi. 

Pierre restait souvent toute la 
nuit à préparer, à réparer une 
multitude d'affaires.. Baptiste 
avait cru pouvoir confier à l'on- 
cle Étienne le départ de Ber- 
treux, et l'obligation où se trou- 
vait l'ierre de rester encore. 
L'oncle, sans demander d'expli- 
cations, voulut revoir son jeune 
ami; ayaut su que M. Devillers 
était souffrant, il vint demander 
de ses nouvelles et {ut iinmédia- 
tement reçu. En rentrant, 
l'heureux changement survenu 
lefrappa. La déplaisante fatuité, | 
l'assurauce  vaniteuse, étaient 
remplacées par une expression 
sérieuse et plus douce, une atti-| 
tude plus grave. 

M. Devillers tendit la main a 
son oncle, qui la prit sans mot | 


—Oui, qu'il n’en soit plus sja- 
mais question, je vous en prie. 

plus tard, quand vous serez 
moins fatigué, je vous parlerai 
à cœur ouvert. Mais, je le vois, 
vous êtes souffrant; vos traits 
sont altérés, votre voix affaiblie. 
Devillers, vous le savez, si j'ai 
été dur avec vous, je le regrette. 


{Si vous avez besoin d'argent, si 


quelque embarras d'affaires vous 
causait la moindre inquiétude, 
traitez-moi en ami et en ami dé- 
voué. | 
. —Je vous remercie, mon on- 
chk:-si cela est nécessaire, M. 
Pierre vous le dira. Épargnez- 
moi ! 

—Devillers, vous n'rvez ja- 
mais eu un clerc de cette trempe. 
Quel cœur, quelle intelligence ? 

-—C'est vrai, je- l’apprécie 
bien. 

—Adieu, mon ami. 

--Adieu, mon oncle. 


Étiennètte se remit lentement. 
Son père, schaque jour passait 
une beure ou deux près d’elle avec 
sa mère. La causerie, tout d'a- 
bord assez pénible, devint plus 
afflectueuse et plus vive. M. De- 


| villers, qui jusqu'alors avait ap- 


pliqué son intelligence et son 
cœur exclusivement aux affaires 


Trois évèques ont été blessés sur le | 


mm 


finitif de la question des frontières.” 


ous la reine Elisabeth, le budget de la 
ss .d | d'obtenir les meilleurs prix que certaine- 


| ment nous devrion atteindre. Le froma. 


marine anglaise était de $24,000 par an; 
aujourd'nui, il est de $100,000,000. 


On dit que Aguinaldo a promis à ses 
hommes qu'immédiatement après l’évacua- 
tion de l'archipel par les Espagnols, il 
déclarera la guerre aux Etats-Unis. Le 
chef des insurgés a dit aus:i que ceux-ci 
tueront les américains plus vite que le gou- 
vernement des Etats-Unis ne pourra les 
envoyer aux Plilippines. 


M. Lockroy, ministre de la marine en 
France, a dù abondonner son progamme 
pour 1899, en laissant de côté la construc- 
tion projetée de nouveaux cuirassés. Qua- 
rante-huit vaisseaux seront ajoutés à la 
marine en 1899 et vingt-un en 1900. La 
France aura alors plus de torpilleurs et de 
contretorpilleurs que l’Angleterre. 


On parle beaucoup de la réorganisation 
de l’armée régulière qui sera pent être dé- 
cidée par le congrès, prochainement. On 
croit que l’eflectif de l’armée sera porté à 
5100,000 hommes. On parle aussi d’une 
armée régulière de 75,000 hommes et d’une 
armée provisoire de 25,000 hommes, recru- 
tés principalement dans les anciennes iles 
espagnoles. 


La puissance d'épargne de la France est 
proverbiale; mais on ne s'en rend bien 
compte qu'avec des chriffres précis, Sait- 
on, par exemple, quel est le chiffre des dé- 
pôts des caisses d'épargne au 'er janvier 
1898 ? Ce chiffre s‘élève à la somme in- 
vraisemblable de 3 milliards et demi de 
francs. ou plus exactemeut 3,495,7985,356 
francs 14 centimes, soit $8699,159,071.02. 


Les élévateurs de Fort William et Port 
Artnur avaient reçu celte année à la date 


ment. 

L'an dernier, à la même époque, il était 
entré 8,250,000 boisseaux. 

Cette année on a expédié vers Ontario et 
les ports de l'Atlantique 3,009,000 de bois- 
seaux de froment, tandis que l’an dernier à 
la même date ces envois s'élevaient à 6,- 
600,000 boisseaux. 


Malgré ce qu'en ont dit certaines dépè- 
ches, les négociations de la conférence in 
ternationale ne sont pas beaucoup plus 
avancées que lorques la conférence a quitté 
Québec. Un canadien, qui s’y connait, a 
dit que le suceês, sur la question 
de réciprocité surtout, était très pro- 
blématique. L+s républicains, dit-il, ont 
remporté les élections en disant aux culti- 
vateurs qu'ils les avaient protégés contre 
la concurrence déloyale des produits agri- 
coles du Cadada et ïls ne peuvent pas ac- 
corder la réciprocité. 


Plus de trois cents pertes de vie et plus 
de cent pertes de navires, voilà le triste bi- 
lan jusqu'ici des désastres causés par la 
tempête sur les côtes de la Nouvelle-An- 
gleterre. Et encure, on ne connaît pas 
même aujourd’hui toute l'étendue des mal- 
heurs que le ‘‘ blizzaril ’’ a laissés a sa suite. 
Quelques-uns des bâtiments qui sont 
échoués pourront être renfloués dans un 
état plus ou moins délabrés, la plupart 
sont perdus à jamais. La liste des naufra- 
gés comprend toute espèce de bâtiments, 
depuis les navires à vapeur jusqu'aux 
sloops et chalands. 


À Propos d'Agriculture 


La parole est d'argent, et le silence est 


très fortement convaincus, ajoute le Far- 
mers Advocale, qu'il est lemps aujourd’hui 
d'adresser quelques paroles à 
trie fromagère au Canada. 

Nous sommes à un tournant de chemin. 


Il est vrai qne de 28 millions de dollars de 


fromage que l'Angleterre a importé, en 


1867, nous lui en avons fourni plus de 16| 
millions, soit 4 millions de plus que nos | 
autres concurrents, mais la Hollande, la | 


complètement fait son temps. 


et de froid, auxquels les fromage d’Angle- 
terre et d’'Ecosse ne sont pas soumis. A 


ronto, les exhibits de fromage ne mon- 
traient pas même dass leur ensemble 
la qualité améliorée qu'on était en droit 
d'en attendre raisonnablement. 


du 2! novembre 4,500, 000 boisseaux de fre. 


d'or, dit le proverbe, mais nous sommes 


l’indus- 


LE MANITOBA 


veut imposer un règlement dé- | des prix de 10 à 18 shillings plus élevé par | ni religion semblaient avoir bon 


| quintal de 2}à 4 cts de plus par iivre que effet, j'ai recommandé l'institut 
| le fromage canadien. 


On voit par là que nous sommes loin | 


ger canadien, sans aucun doute, “ connait 
à fond son métier,” aussi bien que son rival 


nous croyons que, si le producteur de lait 
responsabilités, la différence de qualité est 


dien est mûri et porté sur le marché à une 
‘température trop élevée ”’ pour dévelop- 
per un arôme frais et doux et une riche tex- 
ture. De plus le marché anglais devient plus 
exigeant, et le fromage ferme et sec, qui 
répondait à la demande il y a quelques 
années, est aujourd'hui complètement dé. 
classé. La chambre de maturation du bon 
vieux temps, où régnaient toutes sortes de 
températures, pouvait alors être suffisante, 
mais, avec la sorte différente de fromage 


Nous avons ici des extrêmes de chaleur 


la dérnière exposition industrielle de To- 


Dans 6es 
dernières années, plusieurs collaborateurs 
du Farmers Advocale ont pris note de l'état 
des chambres de fabrication et de matura- 
tion, de l'aménagement intérieur des fabri- 
ques, dans différentes parties du pays, et 
il nous faut avouer que beaucoup d’entre 
elles sont entièrement démodées et de na- 
turé à  discrédiler l'industrie laitière. 
Nous n'hésitons nullement à dire aux pro- 
priétaires de ces fabriques et aux fabri- 
cants intéressés que celte question s’mpose, 
et qu'avant de commencer des opérations 
d'une nouvelle saison, il est urgent qu'ils 
voient à améliorer l’état de choses actuel. 

Il est de toute nécessité que la tempé- 
rature soit. contrôlée et tenue à un point 
beaucoup plus bas durant l'été. De plus, 
il faut aviser à de meilleurs moyens de 
transport. Dans les deux dernière saisons, 
sous la direction du Commissaire fédéral 
de l'’Industre laitière et de l'Agriculture, 
le professeur Robertson a inauguré un 
système de chambrés froides pour les 
beurreries, qui a été encouragé par un petit 
octroi du gouvernement, mais on l’a déjà 
dit, et nous le répétons, les fromageries 
méritent autant d'attention que les beurre- 
ries. 

Il pourrait être plus agréable pour nous 
de nous en tenir aux louanges et de vanter 
ce qu’on a fait dans le passé, mais ce n’est 
pas ainsi que nous avons conquis notre 
présente situation, et nous ne pourrons la 
maintenir qu'à la condition que tous ceux 
qu'intéressent l’industrie laitiére et le com- 
merce de produits laitiers, fassent un pas en 
avant. Les cultivateurs ne se contente- 
ront pas longtemps de bas prix réalisés 
par le lait durant la présente saison. 

Au début de l’hiver, il convient de rap- 
peler aux praticiens quelques détails rela- 
tifs à la préparation des aliments pour les 
animaux domestiques. 

Si ceux-ci peuvent se passer des rafline- 
ments culinaires, une certaine préparation, 
une cuisine rudimentaire peut leur être 
utile en diverses circonstances. 


À suivre. 


eee —-  — 


—Le prix d'un permis pour la coups du 
bois sur les terres du Dominion a éié éle- 
vé de 25 cts $150, par le gouvernement. 
Un grand nombre de cultivateurs se plai- 
gnent, et avec raison, de cet état d3 choses. 


L'IVROGNERIE 


Le Révd Père Gillet, O. M. I, 
curé de l'Eglise Sainte Marie de 
Winnipeg, appuie le Gold Cure 
d’Evans dans la lettre suivante 


Presbytère de Ste Marie, 
20 janvier, 1898. 


Nouvelle-Zélande, la France et les Etats. | MON CHER DOCTEUR, 


Unis ne s’endorment pas sur leurs bassins | 
à fromage, et les fromagers de la Grande. 


Bretagne eux-mêmes sont très éveillés. 


Nous croyons mettre le doigt sur la plaie, 
en disant que les Cheldors et les Cheshires 
anglais et écossais représentent beaucoup | 
plus que ia quantité totale de fromage ex- 
porté du Canada, et qu'ils se vendent à 


C'est avec plaisir que j'ap- 


d'Evans est si bien établi dans 
notre belle ville de Winnipeg. 
vant de venir ici, j'étais direc- 


teur d’une société de tempérance 
à Montréal, et lorsque ni morale, 


et le fabricant de fromage ont chacun leurs 


surtout due au fait que le fromage cana- 


exigée aujourd'hui par le marché, elle a 


Gold Cure d'Evans, et j'ai été té- 
moin des excellents résultats ob- 
tenus, dans des cas qui parais- 
raient désespérés. | 


L'instut d'Evans mérite la 
anglais, mais fait-il de son mieux ? Nous le | COnfiauce et le support du pu- 
croyons, d’une manière générale, comme | DIHIC. 

Voir la grande liste de ceux 
qui se disent guéris c’est encou- 
rager tous ceux qui souffrent de 
l'alcoolisme d’avoir recours à son 


traitement. 
(Signé) D. GuiLLer, O. M. I. 


français. 


louanges sur l'immense travail 
accompli pour corriger les vic- 
times de l’alcoolisme, Nos com- 
patriotes seront très cordialement 
reçus. 

Ecrivez pour renseignements 
et conditions. 


The Evans Gold Cure 
49 58 Adelaide St., Winnipeg. 


ORTHERN 
PACIFIC RY. 


TABLE HORAIRE. 


LIGNE PRINCIPALE. 


Nevralgie 
Rhuma- 
ISME 41 je rouleau, 


Mal de Dos Daris & Lawrence Co., Lil, 


FABRICANTS, MONTREAL. 


‘M. E. Keroack, 


| COIN DES RUES MAIN ET WATER, 
En face de l’ Hôtel Manitob«, 


| _— 


| Cet établissement comprend un grand 
. nu | assortiment de livres ‘la classe, de littéra- 
prends que l'institut Gold Cure\t 

| bureaux, cadres, images, objets de piété, 
| hvres de prières, etc., etc., le tout à très 
| bas prix à cause de l'importation directe. 
cemmande par la malle sera 


Toute 
| promptement exécutée. 


Remise spéciale au° clergé, aux commis- 


| saires et instituteurs. 


fatales émotions du jeu, goûta 
bientôt le charme des sentiments 
profonds et des joies -véritables 
Il parlait à Mme Devillers avec 
une entière confiance, une affec- 
tueuse estime. 


Un soir, après avoir longue- 
ment et très intimement entrete- 
nu son mari, Mme Devillers ter- 
mina la conversation par ces paro- 


les : 


—Laissez-moi faire, je le sau- 


Le lendemain, au repas du 
matin, deux couverts étaient mis. 
Mme Devillers déjeuna avec Pier- 
re, et s'appuyant légèrement sur 
son bras, le pria de causer un 
moment avec elle dans son petit 
salon. Elle s’assit gracieuse, et 
très émue, le fit placer tout près 
d'elle, et, un peu anxieuse, le re- 
gardant au fond des yeux : 

—Vous nous restez, cher Mon- 
sieur ? 

—Madame, j'ai du moins re- 
tardé mon départ. 


— Restez avec nous, cher Mon- 


Dites-moi qui vous aimez... et 


sieur, restez toujours avec nous.|jarriverai à vous rendre heu- 


—Je ne le puis, ni ne le dois, 
Madame, reprit-il avec un sou- 
rire vague et navré. 

—Je vous en prie. 

—Ne me demandez pas ce que 
je ne puis faire, Madame, de- 
mandez-moi ma vie... Oh! qu'il 


m'’eût été doux de mourir pour. | tête 


votre mari... 


Et pour son père, murmura 
Mme Devillers à voix si basse 
qu'il put ne pas répondre. 

—Je dois partir, reprit-il avec 
fermeté. 

—Vous avez une fiancée là- 
bas. Vous l’aimez? 

—Je n'aime là-bas que mon 
père et mes sœurs, Madame. 

—Mais ici, reprit-elle avec un 
nitérêt visible. 

—Ici, Madame, oh! ne me 
pressez pas. je vous en prie. 
Laissez-moi mon secret si intime, 
si douloureux que j'aime mieux 
mourir que le confier. 


—Oh! merci, merci; mais! —Pourquoi ?  Regardez-moi 
pourquoi partir ?—Est-il possi- comme une mère... car je vous 
ble d’y songer, comment faire | aime comme un fils. Par vous 


sans vous ? Mon mari m'a laissé 
entendre qu'il vous gardait la 
plus... —le mot paternelle se pré- 
sentait à sa pensée, elle n’osa et 


dire, puis tout bas l’interrogea : dont il se delassait par des jouis- | balbutia: la plus juste recon- 


—Le mariage est-il rompu? 


|sances superficielles, ou par les| 


naissance. 


CA 


l’honeur de mon mari est sauvé 
et ma fille, ma fille préservée 
d’un avenir indigne d'elle. Une 
femme, une mère, peut seule me- 


reux. 
—Où ! Madame, 
Pierre éperdu. 


Eglis e Ste Mare. 


La “Evans Institute” pour la 
guérison de l'alcoolisme à Win- 
nipeg, a été depuis quatre ans 
sous la direction de Canadiens- 


Les clergés catholique et pro- 
testant ont écrit des lettres de 


Sans... 


Reserve 


STOCK DE FOURRURES 


Qui ne s’est jamais vu dans Manitoba. 


Winnipeg 


ure française et anglaise, fournitures de 


Voyez notre Marchandise et ses Bas Prix 
vous Surprendront. 


Capots en Chien de Russie. 


Capots en Ours d'Australie... 9 00 

Capots en Chat Sauvage …... ….. 12 00 
en montant. 

Capots {WallaDy}) sus ss sumssss 11 00 


Ca en drap, doublés ‘en fourrure, de 


pour 50c.. 75 cts, $1, 
$1.25, $1.50, 52.00, 52.50, $3, en montant. 


ifférents prix. 
Casques en fourrures 


8 7 00 | Mitaines en pelleterie de toutes espèces et 


de tous prix. 


Les plus grandes Robes de voitures, en 
Chèvre grise, de la meilleure qualité, que 
nous vendrons au prix coûlant à toute 
personne qui achètera un montant rai- 
sonnable de marchandises. 


UN STOCK IMMENSE 
«De Hardes-Faites. 


SERA 


VENDU 


Arr. Dép. ! Dép. 
11.008! 1.08p}....... Winnipeg...... 1.05p} 9,80a 
7.55a|12.01a!.. .…..Morris....... 2.32p,12.01p 
5.15a|11.09a!........ Emerson...... -| 3.23p} 2.45p 
sis == £%)A GRAND SACRIFICE. 
10.20p} 7.80a!.... .Grand Forks..... 7.05p! 7.05p 
L.15p| 4.05a/. .. Winnipeg Junction. . . |10.45p|10,30p 
3.50p|. pe none sm | 
Eee EXAMINEZ: 
EMBRANCHEMENT MORRIS- Habiliement pour hommes... …...… «$ 2 50 | Pantalons en tweed pour hommes...$ 2 50 
. BRANDON. Habillement pour hommes... + 3 00! Pantalons en tweed pour hommes. 2 75 
Habillement pour hommes …. … 3 60 | Pantalons an tweed pour hommes... 8 00 
os Maräi, | Habillement pour hommes... 4 00 | Pantalons en tweed pour hommes. 3 50 
M Jeudi. | Habillement pour hommes... 4 75 | Pantalons en tweed pour hommes... 4 00 
Vendredi. Habillement pour ses 5 00 | Pantalons en tweed pour hommes. 5 00 
Arrivée. | Habillement pour hommes... « 5 50 en montant. 
er de — RS 220% | Habillement pour hommes... 6 00 | 
ili8p |... Roland. .......... 123 | Habillement pour hommes... 6 50|Pardessus d'hiver en frise pour 
1.36p |..........… ebank .......... | 107 | Habillement pour hommes... “7 00! hommes ……. ….............…@ 3 60 
2% |... Aïtameat .:::::: | 1ue | Habillement pour bemmes…… S.à rer Rohotisdlerise dl mn 
243p | .......... Somerset... ........ 1203» | Habillement pour hommes... 8 50! hommes e moseross me sesnseses sono 4 00 
#0p |..........… Greenway | 11108 | Habillement pour hommes... 9 00! Pardessus d'hiver en frise pour 
re 4 cesse D 195% | Habillement pour hommes... 9 50! hommes …… en messes À T0 
esp |: Hilton... :..... 10.17a | Habillement pour hommes... 10 00|/Pardessus d'hiver en frise pour 
ad : Re ner eur . ns pr pr pour ne s... 11 00 » æ + ge —— RES ù— ss D 60 
rss ; abillement pour hommes... 12 00 | Pardessus iver en frise pour 
ne ne cn 0% | Habillement pour hommes. .…… 13 00 | hommes... 6 00 
Prenant effet le 7 déc.—Raccordement direct à | Habillement pour hommes... 15 00 en montant. 
Morris avec le train No. 108, allant vers l’ouest, et en montant. \ 
le train No. 104 allant vers l’est, Pardessus, drap de castor, couleur . 
Pantalons en tweed pour homm-:s.… 50! bleue el noire... . 1... 8 6 00 
EMBRANCHEMENT PORTAGE- Pantalons en tweed pour hommes. 75 | Purd:ssuûs, drap de castor, couleur 
LA-PRAIRIE. Pantalons en tweed pour hommes. 90!  bleue'et noire... e00 so00000e 
& isee— | Pantalons en tweed pour hommes. 1 00 | Pardessus, drap de castor, couleur 
Per ot Lo Winnipeg ..…...... 11.15p.m, | Pantalons en tweed pour hommes. 1 25|  bleus-et noire... 
7,30 p.m. |... ..Portage-la-Prairie ....| 8.30 a.m. | Pantalons en tweed pour hommes... 1 35 | Pardessus, drap de castor, couleur 
spa RER oem en iweeil pour hommes. à 50 ro OÙ MOÏTE nu. sosssenes vous ae 
| ’antalons en twerd pour hommes. 75 | Pardessus, drap de castor, couleur 
donc alaene entries _————. Pantalons en tzeed pour hommes... 2 00| bleue et noire... …...........…. 10 00 
Pautalons en tweed pour hommes... 2 25 en montant. 


N 


Departement des Habillements 


FAITS SUR 


COMMANDE 


Bel Habillement en Serge noire paur $12.00 


en montant. 


Un choix énorme de Corps, Caleçons, Cols, Cravates, 


Gants et Mitaines. 


Par la liste des prix qui précède, vous pouvez vous faire 
une idée des profits que vuos réaliserez en faisant vos achats de 


suite chez 


N'oubliez pas que toutes 


| 
Cu 


cueillie. 


C. A, GAREAU, 


ENSEIGNE DES CISEAUX D'OR, 
324, Rue Principale, Winnipeg. 


BLOC HARGRAVE, 


les commandes que nous rece- 


vons par la malle sont soigneusement et promptement éxecu- 
1-8-98 | tées. 


—Chère fille j'avais donc prés 


Mme Devillers les laissa bienu-| senti la cause de ton sacrifice. 


tôt causer ensemble et cherchant 


balbultia | Étiennette, la vit à genoux, pri- 


ant Dieu dans sa petite chambre. 


—Serait-ce ma fille ? deman- | Elle courut à elle, l’enlaça de ses 
da Mme Devillers très bas, mais |bras, la regarda les yeux rayon- 


avec une grande douceur. 


nants de joie et la relevant la fit 


Pierre dit oui d'un signe de|asseoir dans ce petit salon confi- 


involontaire. 


l 


1 Des larmes|dent de sa première souffrance. 
ler megi et lentement de ses pau-| Là, Mme Devillers embrassait 


pières baissées ; cependant sou |joyeuse et ravie les mains et le 


front rayonnait de je ne sais|pâle visage d’Étiennette. 


elle expression de paisible 


soulagement. 
ra : 
—Pardonnez-moi ! 


—Mère, dit-elle doucement, 


Puis il murmu- | mon père est tout à fait mieux, 


tu es heureuse ? 


—Le bon Dieu. quand on le 


—Vous pardonner! Je le sais | prie comme toi, ma fille, accorde 


vous serez le 


sauveur de made suprêmes consolations. 


En 


maison, l'honneur de notre vie.|ce moment, Pierre Bernard reçoit 


vous l’aimerez fidèlement. 


| Vous l’aimerez mon Étiennette, | de ton père la direction de son 


étude et... la main de sa fille, si 


—Oh ! Madame, combien vous |sa fille y consent. 


êtes bonne. 


“ 


Mais elle, mais son 


—Tout est d'accord, reprit-elle 
avec un bon sourire 

Maintenant il faut aller trou- 
ver mon mari. 

—Je n’oserais, Madame. 

—Eh bien! donnez-moi votre 
bras ; je vous servirai de mère. 


—Oh'!' ma mère, est-ce bien 
possible ? 
—Cela dépend de toi. 


Etiennette demeura le visage 


caché dans ses mains devenues 
toutes roses ; 
Dieu qui est bon et tout-puis- 
sant. 


paule de sa mère, elle la regar-|consentiras, maintenant, à l'es- 


elle remerciait 


t posant sa tête sur l'é- 


C’est ainsi que Pierre Bernard | dait avec âme et disait : 


fut introduit près de M. Devillers 


—Mère, je ne crois pas qu'il 


surer le service que vons nous pour lui demander sa fille en ma-|soit possible d'être plus digne | 
riage, et que sa demande fut ac-|d’affection que lui. | 


avez rendu. 


—Ma mère, il me semble que 
ce bonheur si completet si doux 


vaut bien plus que mes souffran- 
ces. Oh! ma mère, passer ma 
vie avec celui qui peut être à 
tout instant eten vérité mon pro- 
tecteur et mon guide! Il ne flat- 
tera pas mes défauts ; je l'ai 
bien vu, et m'encouragera tou- 
ours dans le bien. Oh! mère, 

nne mère, aimer Dieu avec lui 
et vous aimer tous les deux! 
Mon père le veut bien ? Alons il 
aimera Dieu avec nous, puisqu'il 
a compris l'âme et le cœur de M. 
Pierre. 


— Avec quel plaisir ne vais-je 
pas completer le trousseau, ls 
corbeille, reprit Mme Drevillers 
dans son enthousiasme. 

—Je puis aimer sœur Élisa- 
beth, et Germaine, etJeanne, et 
Thérèse. Mère, si tu le permet- 
tais, nous songerions à leur toi- 
lette. Je serais si heureuse de ce- 
la; une toilette pareaille. Oh! 
tout est joie, profonde joie. 

—Ce soir j'enverrai chercher 
la parure que je te donne, Tu 


sayer. 

—Ce que tu voudras, mère ; je 
vais connaître sæur Élisabeth ! 
Elle va venir ? (A Suivre) 


